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À L'APPROCHE DE LA TRENTAINE

ELLE ÉPROUVE LE BESOIN D'ÊTRE MÈRE
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AURA UN ENFANT EN 1976!
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PARCE QU'ON LES À TROUVÉS SIMPLE D'ESPRIT
Au moment où ces

lignes sont écrites, 98
meurtres ont été per-
pétrés sur le terri-
toire de la Commu-
nauté urbaine de
Montréal seulement. Ce
ai eveing mien cir ine
autres meurtres commis
dans le reste de la pro-
vince. L’an dernier on
avait commis 65
meurtres dans Montréal
et la région; il est donc
à prévoir que d'ici au
31 décembre ‘TS le
nombre de meurtres
doublera facilement
celui enregistré l’an
dernier qui excédait
déjà de 30% les
meurtres dénombrés en
1973. A ce rythme-la,
faut-il: croire qu’en
1976, les policiers de
la CUM auront à en-
quéter pour près de
3 causes de
meurtres? Rien n’est
impossible.

Ainsi la semaine dernière,
la population du Canada
tout entier, et les membres
des différents cor liciers
surtout, étaient Bouleversis
à annonce que trois meur-
triers de policiers qui de
vaient incessamment être

pendus bénéficiaient d'un
sursis “en attendant”, disait
le communiqué en prove-
nance du bureau du Solli-
citeur général, “que le gou-
vernement soumette une loi
qui abolisse définitivement
Ia de mort.

BE lendemain de cette
commutation le juge Emile
Trottier condamnait à dix
ans de prison un individu
du nom de Jean-Guy
Renaud qui avait reconnu
sa culpabilité sous l’accu-
sation d'avoir assassiné
Allen McDougall, gardien
de sécurité à l’Institut de
microbiologie de Laval-des-
Rapides; auparavant, le juge
Yves Mayrand avait con-
damné son complice, Jean
Lefort, à trois ans de
prison. Le mobile de ce
meurtre commis le 24 no-

E vembre 1974: le vol. La
‘ victime, un père de famille

avait été tué à cbups de
caisses de liqueurs.

En rendant la sentence, il
8 été établi que les prévenus

étaient “faibles d'esprit”.
« Auparavant, un psychiatre

avait déclaré que les deux
hommes étaient aptes à
|= leur procès.

Et les trois
qui ne seront
pas pendus

Dans le langage légal, ces
peines signifient que Jean-
uy Renaud devra purger

six ans de sa peine avant de
Srecouvrer sa liberté; il
pourrait aussi être libéré
après quatre ans, sous sur-
veillpgee,,

&complice, “fl pourrait être

 

 

    
Un homicide vient d’être commis dans un coin du centre de Montréal. L’:au soi; il s’agit d’une carabine de calibre
pistolets et revolvers, sont en circulation
procurent sans difficulté.

‘arme du crime
22 à répétition. Trop d'armes à feu, surtout

parmi les mauvais garçons du Québec, qui se les

ROIS HOMMES
QUI ONT TUÉ
DES POLICIERS

HAPPENT
IN

A LA POT
 

   

 

  

 

  L’ Almé Pelletier de Ia
ce de ia CUM, attaché

ste 19 (rues Jarry
rt) était abattu par
Gagnier tôt Je 2

1974 au res-
taurant Ritz Monaco, situé

Quant . À . Jon . boulevard St-Leuvean

ent-détective Gilles
8, de la Sûreté de la

CUM, froidement abattu à
Ville-Emard, dans le sud-
ouest de Montréal, en ré-

Le policier Richard Larente
de Ville LaSalle, abattu
froidement le 14 juin 1973

d’une
semblait alors psd

Proce: don indivi
- -Jours- détenu -en- m << de" von" vedi” - ," vrai” ‘om

libéré dès l'an prochain.
“Je ne comprends rien

dans {attitude de la Cour,
nous communique un po-
licier; est-ce que ces deux
hommes dans un an ou
dans quatre ou dans six ans
.ne seront plus “faibles d'es-
prit”? Alors ils pourront
‘recommencer, priver une
épouse de son mari, des
enfants de leur père, et s’en
tirer avec des peines légères
paie qu'ils sui [avics
d'esprit! Je comprends que
le Tribunai doit rendre des
sentences selon les lois
qu'on met à sa disposition,
mais comment se fait-il
qu'on ne les change pas ces
lois? Lorsqu'il s’agit de
promulguer une loi spéciale,
comme le contrôle des prix
et des salaires par exemple,
on fait diligence. Alors que
pour changer un iota au
code criminel, il faut des
années, des années...”

D’autre part, si I'on re-
garde la feuille de route des
trois meurtriers qui viennent
-de- bénéficier d’un sursis et.
probablement d’une commu-
tation le 15 juillet prochain
lors de la présentation de la
nouvelle loi qui abolira défi-
nitivement la peine de mort,
on se demande sur quoi on
se base pour croire que ces
hommes ne doivent pas
payer de leur vie leur crime.
“Ce sont des récidivistes,

reprend notre interlocuteur;

licier Richard Larente de
ille LaSalle le 14 juin

1973 lors d'une simple véri-
fication de routine de la
part du policier. Skylar était
évadé d'une prison du
Rhode Island et avait été
condamné à deux reprises
pour meurtres.

Enfin, pour complêter ce
trio peu reluisant, nous re-
trouvons René Vaillancourt
qui a tué le policier Leslie
Maiiiwnd cu (criant de fun
les lieux d’un vol de banque
le ler février 1973 à To-
ronto. Il possède un long
casier judiciaire et au
moment de son crime, il
était en liberté sous caution-
nement en attendant son
procès à Montréal pour une
affaire de vol à main armée.

Des dizaines
de personnes
innocentes sont
tuées...

“Les policiers sont mé-
contents, reprend notre por-
te-parole, et la population
ne se sent plus protégée à
cause des lois élastiques qui
permettent à un criminel de
retrouver bien vite sa liberté
et de recommencer sa vie
de tueur. Actuellement, nous
assistons à une guerre des
gangs dans l’est de la ville
de Montréal. Toutes les vic-
times, tous les tueurs qu'on

 

 

 

 

 

   
Se voyant traqué dans une
conciergerie du nord de
Montréal le 18 décembre
1974, Arthur Gagnier se
flambait Ia cervelle plutôt
que se rendre aux poli-
clers qui l’avaient repéré et
pris dans une souriciére,

deux d’entre eux étaient en
liberté conditionnelle et tous
trois n’ont pas hésité une
seconde à abattre un po-
licier.”

Le premier, Réal Char-
trand a tué le policier Ga-
briel Labelle à Ste-Thérèse-
de-Blainvilie le 12 octobre
1971, à la suite d'un vol à
main armée. Il jouissait
d’un congé pour bonne con-
duite, Suite à ce meurtre, il
s'était réfugié dans une
maison de Ste-Thérèse et a
menacé, pendant trois
heures, d’exécuter une fil-

7 ans et sa mére si
on ne lui remettait pas un
sauf conduit. Auparavant, il
avait fait deux stages dans
iverses prisons pour les

mémes pi po
Lr second, David Skylar,

Francis Conneamey a tué le

 

on *

John Connerney, d’origine
icaine, a été

à mort pour le meurtre du
policier Lasallois Larente,
Comme Vaillancourt et
Chartrand, il a bénéficié
récemment d'un autre sursis
de la part du cabinet

soupçonne, mais qu'on ne
peut arrêter faute de
preuves, nous sont tous bien
connus. [ls ont un dossier
long comme le bras, Ils ont
bénéficié de remises de
peine, de libérations avant
terme, etc. Mais il arrive
que dans leur mutuelle exé-
cution, des personnes inno-
centes sont tuées. Il y à eu
ce quadruple meurtre de la
tue Adam alors qu'un père
de famille, son épouseet
leur fils ont été abattus inu-
tilement, parce que le meur-
trier ne voulait pas Inisser

témoins génants derrière
lui. Il y à eu le meurtre du
Gargantua ou une dizaine
d'innocents ont été exécutés,
il y a eu cet autre qua
druple meurtre dans un bar-
salon de la Rive-Sud, alors
“qu’ürieaéulé pérsdnre était
visée. Aujourd'hui on tue,

 



 

“€ parce qu'on ne craint plus
Ë Tribunal ni les lois dé-
suètes qu’il doit appliquer.”

Il ne faut pas
aller dans
l’autre extrême

Il est bien évident que les
lois artielles ne corres-

sensation. Ils étaient là,
comme ça, très confortables
et très rassurés parce qu’ils
savaient qu’ils continue-
raient de vivre. Ils n’ont
qu’une idée en tête: le coup
qu’ils feront lors de leur
libération.”

Il y à aussi ce fait que
soulignait celui connu sous

 

 

PAYÉ À ME RIEN FAIRE DEPUIS 13 ANS,
LE BARRREAN ON CANADA EST FORMEL:
“EN ABOLISSANT LA PEINE DE MORT
LE TAUX DE GRIMINALITÉ VA TRIPLER!”

  

 
 

pondent plus à la réalité.
Ainsi, un ministre protestant
de Hoffman Estates dans
l'Illinois a déclaré lors d’une
conférence de presse que
tous les criminels soient
exécutés publiquement... que
cette exécution soit télévisée
sur tous les réseaux de télé-
vision de l'Amérique du
Nord. Le Révérend Paul
Tinlin, âgé de 41 ans a ex-
pliqué qu’il avait pendant
cinq ans tenté de récon-
forter des prisonniers en-
fermés dans différentes insti-
tutions aux Etats-Unis.
Selon sa philosophie, dans
90% des cas, la réadap-
tation est improbable et
même impossible. .

“M’asseoir devant des
meurtriers reconnus et leur’
parler a été une expérience
qui me donna une drôle de

le pseudonyme de James
Ellis, bourreau du Canada,
rendu sans emploi depuis
1962, lors d'une entrevue
radiophonique: une personne
‘qui a tué ne se réhabilitera
jamais. Un meurtre c’est.
trop lourd à porter. Quant à
moi, je ne me plains pas, je
suis payé à ne rien faire
depuis 13 ans et je serai à
ma pension l’an prochain.
Mais souvenez-vous qu’un
condamné à la prison coûte
$15,000 par année au gou-
vernement.”

“Il ne faut pas verser
dans ces extrêmes, nous dit
notre porte-parole, un gradé
de la police, mais je pense
ue c'est une bêtise que
"abolir la peine de mort.
La province et le Canada se
transformeront bien vite en
un immense champ de ba-
taille.”

 

— “Je suis le Président des Etats-Unis!”

— “Je suis Napoléon!”

LES PARTIS AU POUVO
ONT FORGÉ LEUR

  

   
 PROPRE MALHEUR.

Le résultat du dernier sondage CROP portant, entre si
autres, sur la popularité du parti libéral et celle de son il y
chef, Robert Bourassa, n'a tellement surpris les 5. verrait

Il n'y à vraiment que les éraux pour faire sem faires canadien la désobéissance civile, c’est um :
de ne pas y attacher une grande importance ou de bien mauvais signe. D'autant plus que les mesures anti- |
trouver comme excuse = Ie & été fait dans inflationnaires de M. Trudeau rangent prati tous
une période anormale. Comme si l’élection du député les Canadiens, travailleurs et patrons du côté de *
conservateur dans Hochelaga et la hausse des billets la barricade. La récente émission sur la crise d'octobre .
d'autobus et de métro avaient une incidence sur la poli: 1970 présentée au réseau anglais de la CBC n'arrange
tique du libéral! Allons donc! us les choses. Les Canadiens anglais se rendent compte

“: 4 de constater le mécontentement qui sourd de £ leur tour à quel point on leur à menti, on les a
partout, autant dans les couches populaires que dans les trompés, bernés, tournés en ridicule. La crédibilité de M.

* milieux d'affaires pour en conclure que le parti Hbéral et Trudeau et de son équipe vient d’en prendre un sérieux :
son chef bien-aimé voient leur popularité Ségringoler en coup une fois de plus.
flèche de mois en mois. Le contraire serait étonnant leur côté, les Québécois ont appris qu'ils auraient
après tout ce qu’on a entendu à la suite des enquêtes eu un Judas en la’ personne de Gérard Pelletier qui a

blics, après les divers scandales qui ont éclaté, après permis que 450 personnes soient arrêtées pour des motifs
démentis, les excès de-narcissisme de M. Robert qui n’ont encore jamais été publiés. Le poste d'ambas-

Bourassa qui a perdu toute crédibilité auprès des Qué- sadeur du Canada à Paris est-il les 30 deniers de la
bécois quels qu’ils soient . trahison? M. Trudeau ferait bien de méditer lui aussi le

Les jours du parti libéral dépendent en grande partie célèbre constat de Lincoln énoncé pré ment.
du comportement futur de Me Jérôme Choquette qui Sur le plan municipal, L'apparition du RCM et son
on attend une prise de position catégorique qu'il pourrait action démontre également que la crédibilité du maire
définir lors d’un discours choc le 11 novembre prochain. Drapeau a perdu bien des points. Les citoyens sont de
La possibilité d’une troisième force semble avoir de plus plus en plus sensibilisés à leurs problèmes. I! est tempsi
en plus de crédit auprès de la population québécoise, car Aux trois niveaux de vemement, il avait majorité |

fl est bien évident, qu’advenant une élection à court ou absolue. Il en est résulté une incurie administrative qui
à long terme, le PQ n’aurs pas encore la majorité ab- risque de nous mener droit à une catastrophe écono-
solue, même s’il fait de sérieux progrès auprès de l’élec- mique. La presse tant lée qu’écrite a fait fonction
torat. Par contre, si cette troisième force ne voit pas le d’Opposition officielle. Elle a collaboré avec les orga-
jour, il faudrait alors une coalition des partis de I'Oppo-  niemes chargés d'enquêtes, elle a rapporté tout ce qui
sition pour faire échec au parti libéral qui aura pouvait être scandaleux aux yeux blic, elle a
beaucoup de mal à ne pas perdre des plumes dans la donné des arguments sérieux aux partis "Opposition
bataille, voire In majorité absolue. aux trois niveaux de gouvernement. Les éditorialistes

La façon dont s'est fait huer et chahuter le ministre n'ont cessé de fustiger les politiciens.
Toupin montre à quel point les citoyens ne sont plus Le résultat du sondage Crop devrait être un sérieux
impressionnés par le gouvernement au pouvoir. “On peut avertissement pour les partis au pouvoir. Ce sont des
tromper certaines gens un certain temps, on peut citoyens bien informés qui se sont prononcés. Quant à
tromper certaines gens tout le temps, on peut tromper la popularité grandissante du PQ, ce n’est pas à la
tout le monde un certain temps, mais on ne peut presse qu'on Is doit, puisqu'elle ne lui à pas fait grande
tromper tout fe monde tout le temps” disait le président publicité, mais à la mauvaise cote du parti libéral. H est
Lincoln. Voilà une vérité que l’équipe libérale devrait parier qu'au fédéral, un sondage donnerait une nette
méditer, car le résultat du sondage Crop est une démon- avance au parti conservateur et peut-être même au NPD
stration frappante de cette vérité. et là encore ce serait la faute au parti au pouvoir.

 

étoile pâtir. Lorsqu'on voit un homme d'af-

 

 

  

 

 
 

Rene Vaillancourt, Mont- Réal Chartrand, auteur de
réalais condamné à la pen-  l’assassinat du policier M.
daison pour le meurtre du Labelle, de Ste-Thérése de
olicier Torontois Leslie Blainville, a tout comme
aitland. 1 doit être Vaillancourt bénéficié d’un

exécuté le 15 juillet 1976, sursis d'exécution jusqu’au
jour d’inauguration des Jeux 15 juillet de l’an prochain.
Olympiques de Montréal.

 

 

 

 

   
 

Lors de l’affaire de coups de feu qui coûta la vie au ser-
gent-détective Beauvais, Jean-Louis Rodrigue était abattu

les limiers, tandis que son collègue Léonard Saulnier
€tait mis aux arrêts; son procès s’instruira bientôt,   
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 Lors de l’Expo 67, on a vu des cas fréquents d'enfants
perdus que leurs parents avaient abandonnés pour se libérer

; comme quoi, il existe différentes manières
de maltraiter des enfants.

TOUS LES JOURS,ONZE CAS

D'ENFANTS BATTUS
SONT RAPPORTÉS À
Un enfant est découvert par la police, le visage
ensanglanté et le corps couvert d'ecchymoses. Il a
été victime des mauvais coups de son père qui l’a
abandonné, gisant sur le plancher. Heureusement
pour lui, les voisins ont entendu ses cris et ses
pleurs et se sont portés rapidement à son secours.
Ils ont appelé la police. Grâce à cette interven-
tion, le bambin sera désormais hors de danger.

Tous les jours, des enfants sont battus. Cette scène n'est
pas aussi rare qu’on serait porté à le penser; en effet,
depuis la promulgation, le 4 octobre dernier , de la Loi sur
la protection de la Jeunesse obligeant tout citoyen du
Québec à dénoncer les mauvais traitements physiques in-

LA POLICE
fligés à un mineur, tous les jours, les autorités reçoivent de
nombreux appels et les plaintes atteignent une moyenne de
onze par jour. Un responsable du comité de cet organisme
gouvernemental qui s'occupe de la

à

Protection de la jeunesse
nous a déclaré que 60% des cas dénoncés concemaient des
enfants de moins de douze ans.

Votre aide est primordiale
Le comité pour la protection de la jeunesse souligne que
l'intervention des adultes et des voisins, dans le cas d’en-
fants maltraités, est extrêmement importante car elle est
déterminante pour l'avenir de l'enfant. Il est, en effet, bien
évident qu’un enfant n’a pas la sibilité de changer sa
situation sans l’aide des adultes. D'autant plus que dans la
majorité des cas, il redoute les mauvais traitements, mais il

             

    
Où sont passés les parents de ce bambin qu'une passante a
recueilli? On les retrouvera certainement mais ce bambin
en sera quitte pour une grande frayeur.

est inconscient de l'exception et de la gravité de sa si-
tuation car, bien souvent, ses parents le culpabilisent. Le
comité pour la protection de la jeunesse a déclaré dans uncommuniqué: “Un dépistage précoce prévient la répétition
des mauvais traitements flies à des enfants, et permetaux parents ou aux auteurs de ces actes d'être aidés par lecomité”.

Votre plainte restera anonyme
Le CPPJ signale que, de part la nouvelle loi, il lui est in-
terdit de dévoiler les noms des plaignants ainsi tous les
renseignements les concernant. Donc, si vous temoin
de mauvais traitements infligés à un enfant, téléphonez au873-5435 pour Montréal, et signalez 1-800-361-8854 pour
le reste du Québec. Ces numéros sont ceux d'un service
téléphonique spécial qui fonctionne jour et nuit et n'entrai-
nent aucuns frais de votre part.

  

  C-73 qui vise

déclarer la grève.

mesures du

central des
Montréal (CSN) en a   qui compte...”

Michel Chartrand: “Ce n'est pas tant la quantité de dynamite que l'endroit où on la
les 2,

MICHEL CHARTRAND
DÉCLARE LA GUERRE À TRUDEAU
ET AU CONTRÔLE DES SALAIRES

Michel Chartrand vient de déciarer of-
ficiellement la querre à Trudeau et sa loi

contrôler les salaires. Aucours d’une assemblée syndicale, mardisoir, qui a réuni quelque 2,000 travail-leurs, Chartrand a invité les cols blancs
ou bleus à défier la loi anti-inflationniste
d'Ottawa en allant, au besoin, jusqu’à

Il s'agissait d’un premier ralliement detravailleurs à Montréal pour bi
¢ gouvernement féderal etMichel Chartrand, président du Conseil À :syndicats mationaux de Aussi pris la parole. Les centrales syndi-

rofité il-
lustrer les tactiques à venir, pour

“Ce qui compte, a-t-il déclaré, ce n'est
pas tant la quantité de dynamite qu'onutilise que l'endroit où on la dépose”. Et

auditeurs d’applaudir à tout

rompre.
Cette assemblée convoquée à la hâte a

permis de mettre en branle un front
commun de plusieurs organisations syndi-
cales et populaires qui veut riposter uni-
tairement contre ce qu'un orateur à
appelé “ la nouvelle loi des mesures de
uerre”. Un comité d'organisation a d'ail-
urs été mis sur pied à cet effet.

En plus de l'orateur-vedette Michel
Chartrand, le coordonnateur de pour la
Q du Front commun, Michel Grant, a

uer les

cales et mouvements représentés à cette
assemblée étaient la CSN, la FTQ, la
CEQ (professeurs), l'ANE: (étudiants),
l’ADDS (assistés sociaux), PACEF ( éco-
nomie familiale), l’Action-Chômage et
plusieurs autres groupes populaires ou
ouvriers.    



  

N'entrera pas qui le
désirera au Village olym-
pique. L'emplacement est
protégé par deux clôtures
métalliques surmontées de
barbelés, le tout dépassant
une hauteur de buit pieds,
relatent des ouvriers de ce
chantier. On a terminé
l’installation de caméras
de TV qui sucveilleront

POUR PARER À TOUTE ÉVENTUALITÉ

UNE HAUTE CLOTURE
DE BARBELES SERA ERIGEE
AUTOUR DU VILLAGE OLYMFIQUE

tous les coins et recoins
des deux immeubles de
forme pyramidale, sans la
moindre relâche, On
estime que la brigade se
composant de 25 tireurs
d’élite parmi les policiers
affectés aux Jeux hr
iques logera dans levoi-
age immédiat du Vil-
lage, écrit le Financial
Post, de Toronto.

 

 

 

Une crntaine de poli-
ciers er civil agiront
comme ‘ ardes du corps de
plus d 1€ centaine de
chefs d'État et autres,
tandis g'ie près de 450 de
leurs ccilègues seront dis-
persées parmi les specta-
teurs s sistant aux diverses-  épreuves sportives dis-

aSEA
Line &_ P
or a

 

 
 

putées à Montréal en fin
de judie: 1976. du village olympique.

On a déjà installé des caméras de télévision qui permettront de surveäler les abords  
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 La belle Rina Berti, artiste bien connue des Montréalais, a dû subir humiliation de la
fouille et de l’internement momentané comme une vulgaire criminelle.

Vousaussi vous pourriez être victime d’un passeur de faux chèque certifié

RINA BERTI
“Parce que je danse nue, les policiers
m'ont traitée comme une criminelle

Rina Berti, artiste montréalaise bien connue,
est encore sous le coup d’un choc émotionnel
assez, sérieux après avoir été simultanément
victime d’un escroc et d’une méprise ou d’une
maladresse policière.

a La belie Rita a manqué
le peu d’être escroquée de
83.600. si ce n’eût été la
présence d'esprit de son
gérant de banque. mais elle
s'est vue quelques minutes
plus tard traitée comme une
vulgaire criminelle quand on
l’arrêta sous l’inculpation de
faux alors qu’elle déposait
une plainte contre l'individu
qui- i avait -refilé un faux-

chèque certifié.
Cette aventure pourrait

malheureusement arriver à
n'importe qui et avoir des
conséquences bien  en-
nuyeuses. Voici comment
les choses se déroulèrent:
Un individu se faisant

passer pour un promoteur
chargé d'organiser un spec-
tacle Champlain dans le
eadre d'une convention d'as-

sureurs du BAC contactait
Rina Berti et lui donnait
rendez-vous avec son agent
dans un restaurant de la rue
Saint-Hubert pour traiter
l'affaire. L’individu enga-
geait les services de Rina
Berti pour 3 jours pour un
montant de 33,000. Devant
une telle proposition, Rina
Berti ne pouvait refuser.

Seulement. il y avait un
mais comme dans toutes les
escroqueries du genre. l’in-
dividu payait d'avance avec
un chèque de $6,000.
Comme l'affaire était de
$3,000, Rina Berti devait
donc remettre à l'individu la

différence, soit $3,000. Pour
montrer sa bonne foi l’in-
dividu s'absenta pour aller à
une banque non loin de là,
située sur Park Avenue près
de Bernard pour y faire soi-
disant certifier le chèque.

Présence d'esprit du
gérant de banque

Au retour, l'individu
remit & Rina Berti’ un
chèque certifié afin qu'elle
uisse  l'échanger sa

Banque et remettre la diffé-
rence de $3.000, Rina Berti
se rendit donc à V banque

en compagnie de l'individu
en question. Eile présenta le
chèque que la catssière alla
faire initialer par le gérant
comme ça se fait pour les
chèques qui dépassent un
certain montant. Au coup
d'oeil, le gérant de banque
qui connaissait parfaitement
Rina Berti, une de ses
clientes, se rendit compte
qu'il s'agissait d’un faux
chèque. Il vint au comptoir
et montra le chèque: “il
s'agit là d'un faux chèque
certifié!". L'individu n’at-
tendit pas son reste, il dé-
guerpit à toute allure en
voyant que la supercherie
était découverte.

ll ne restait donc plus
qu'à alerter la police afin de
déposer une plainte. C'est
ce que fit Rina Berti aux
deux agents alertés qui lui
demandèrent de descendre
au quartier général de la
police pour déposer sa
plainte à l’Escouade des
fraudes commerciales.

Quelle ne fut pas sa sur-

prise de se voir arrêter par
les détectives et traitée
comme une prisonnière à
qui on enlève ses objets
personnels et qu'on met en
cellule. Impossible de com-
muniquer et de faire quoi
que ce soit avant d'être re-
lâchée deux heures plus
tard, en apprenant que c’é-
tait une erreur. Cette incar-
cération intempestive pro-
voqua chez Rina Berti une
crise de nerf dont elle se
remet lentement.
Même si cette incarcé-

ration était temporaire pour
fin de quoi que ce soit. on
peut imaginer le désespoir
d’une personne qui vient
déposer une plainte et qui
se fait arrêter à la place de
l'individu malhonnête qui lui
a refilé un faux chèque.
C'est là une erreur qui n'est
guère admissible alors que
la police avait le signale-
ment, paraît-il, de l'individu
en question et entre les
mains nombre de faux
chèques émis par ce dernier.
 

   
 

Après avoir passer deux heures en celiule, Rinu Berre-
trouve avec joie son mari, le photographe Michel Lareau.
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UN MYSTÈRE ENCORE|

    
En 1945, 5 bombardiers légers Avenger ressemblant à ces
Harvard disparaissent dans le ciel, ainsi que l’avion qui les
recherchait.

Des centaines de bateauxet
d'avions disparus sanslaisser de trace dans

LE TRIANGLE
DES BERMUDES

Depuis plus de cing
siècles des centaines de
navires, des voiliers de
plaisance, des avions
militaires ou civils, des
milliers de gens ont
disparu mystérieu-
sement dans un secteur
situé entre les Ber-

F mudes, la Floride et
= Porto-Rico que l’on
fim le Triangle des

 

 

Bermudes. Ce coin de
l’océan Atlantique est

fun des plus troublants
~ du globe, car ces dis- -
à paritions de bateaux ou
d'avions n’ont laissé de
trace.

A ;
e et.pêtes sont redoutables,

nombre de bateaux y ont
laissé leur carcasse. Mais si

= des bateaux, des avions et
un sous-marin même qui
disparaissent alors qu'il n’y
à pas de tempête, pas une

3 seule raison valable, sur une

i Dans ce secteur les tem-

8   mer calme ou en plein ciel
bleu,
 

il y a de quoi se poser Le phare Gibb's Hill situé à la pointe ouest des Bermudes a été
notre naufrages et de disparitions depuis sa mise en opération
un des plus puissants au monde,

le témoin silencieux de
le ler mai 1846. II est

de nombreuses questions. Le
© plus curieux, c’est que dans

‘Un sous-marin nucléaire le Scorpion à disparu au large des Bermudes en 1968.

la plupart des cas, les
communications avec ces
bateaux, avions ou sous-
marin ont été rompus sou-
dainement sans explication
quelconque.

C'est Christophe Colomb
qui le premier, en appro-
chant du continent amé-
ricain en 1492, vit une
boule de feu au-dessus de
l'archipel des Bermudes qui
alle’ s'abimer dans la mer à
la grande frayeur de l’é-
Quipage qui constata éga-
lement que l'aiguille de la
boussole se comportait bi-
zarrement. Cet archipel des
Bermudes composé de 300
îles coraliennes était appelé
des Iles du Diable,

Naturellement, la piraterie
n'est pas à exclure dans cet
archipel près duquel passent
les galions chargés d’or et
d'argent que l'Espagne
ramène du Mexique et
d'Amérique du Sud. Plus de

navires reposent au
fond de l'océan ximité
«des Bermudes, des Bahamas,
de Cuba, d’Haiti, de Porto-
Rico.

Des galions
chargés d’or

La colonisation des Ber-
mudes que l’explorateur
espagnol Juan de Bermudez
avait découvert en 1515 eut
lieu dès 1609 à cause d'un
naufrage, celui du Sea
Venture qui transportait 150
colons anglais en direction
de la Virginie
Au l6e siècle, 41 vais-

seaux chargés de trésors ont
coulé dans ce secteur, au
7e siècle 38 autres vais-
seaux en firent autant. En
1750, on ne retrouva jamais
trace de trois galions qui

accompagnaient le Gua-
dalupe du capitaine Bonilla
partis de la Havane, Ils
avaient disparu au large du
cap Hatteras en Floride.

En 1812, c’est
grande dame qui disparaît à
x rd du Patriot Théodosia
urr, use du gouverneur

de la °Caroline du Sud,
Joseph Alston, et fille de
l’ancien vice-président des
Etats-Unis. Le Patriot qui la
transporte est un excellent
navire côtier. Jamais il n’at-
teignit New York.

n ne retrouva aucune
trace du Patriot et de ses
occupants. La encore, le
Patriot naviguait non loin
des côtes.

En 5814, c'est au tour
d'un navire de guerre amé-
ricain le Wasp, un puissant
navire qui avait envoyé par
le fond un bateau anglais
participant au blocus an-
fais, Il disparut corps et
ien, sans que personne ne

sache où et pourquoi. la
marine anglaise ne l'avait
pas coulé ni vu après le
torpillage du Reindeer.
Slocum victime du
triangle maudit

Depuis 1900, les dispari-
tions sont nombreuses. En
1909, un sloop, le Spray,
transportant l’un des plus
fameux marins américain,
Joshua Slocum qui dispa-
raît à bord de son bateau
de 36 pieds. Il venait de
partir en croisière pour les
Caraibes. Aucune trace. En
1918, un pétrolier américain
parti des Barbades en di-
rection de Norfolk, le Cy-
clops, disparait au large des
Bermudes, au sud. En 1926,
un paquebot le Porta Noca,
disparait entre les Bermudes

une

 

 
Ces renseignements ont été tirés du livre “ie Triangledes Bermudes” de Adi-Kent Th J
éditions Feu Vert de Montréal. omas Jeffrey

paru aux

  

 



 

et les Bahamas. Pas de
trace non plus. En 1957, un
cargo, le Sandra, parti de
Savannah disparaît à peu
rès au même endroit que
Porta Noca.

En 1958, un yacht, le
Revenoc, parti de Key
West, disparait au méme
endroit que les deux précé-
dents. En 1965, à 50 milles
de Charleston. un navire de
guerre, te Hnçhanteese Mena-

DC-3 avec tous ses pas-
sagers 39 personnes dispa-
rait avant d'arriver à Miami
en provenance de Porto
Rico. En 1950, le Star Ariel
en route pour Kingston
n’arrivera jamais à desti-
naticn avec ses 20 per-
sonnes à bord. En 1962, un
avion militaire et un avion
civil disparaissent à leur
tour, un parti de Virginie,
l'autre de Nassau. Depuis,
C'est an tour d'une annertar-

Alors? Par quel phéno-
méne, ces bateaux et ces
avions modernes ont-ils pu
disparaître, alors que ds
centaines de jets sillonnent
cette zone mystérieuse en
direction de New York, de
Montréal, de Washington,
de la Havane, de la Ja-
maique, d'Haïti, de la Répu-
blique dominicaine, de Por-
to-Rico, des Antilles fran-
çaise, du Venezuéla .et
aurres pays d'Amérique au

 

 
FORCES MYSTÉRIEUSES
OU EXTRA-TERRESTRES?  
 

rait. En 1967, au large de
Miami, le Witchcraft dispa-
rait sans laisser de trace.
En (968, c’est au tour d’un
sous-marin nucléaire, le
Scorpion qui parti des
Açores n’a jamais reparu à
la surface.

ll y a aussi -des avions
disparus en plein ciel, sans
laisser non plus aucune
trace. Comme pour les ba-
teaux précités, les communi-
cations étaient soudainement
interrompues et on perdait
toute trace des avions, En
1945, une escadrille de S
bombardiers légers Avenger
et Un Martin Mariner partis
à leur recherche s'évaporent
dans le ciel. On ne retrouve
rien. En 1948, c'est au tour
d’un avion de ligne com-
mercial Star Tiger de se

teresse américaine, un trans-
porteur de l’aviation britan-
nique et deux patrouilleurs
de la marine américaine.
Comment expliquer ces

disparitions mystérieuses?
Lorsque les pilotes des 5
Avenger communiquérent
avec leur tour de contrdle,
ils signalérent qu’ils ne sa-
vaient plus où ils se trou-
vaient et qu'ils voyaient une
masse d'eau blanche au-
dessous d’eux. La panique
s’empara des pilotes et puis
plus rien. Lorsque tous ces
avions disparurent il n’y
avait aucune tempête, cy-
clone ou autre phénomène
météorologique.

Forces
mystérieuses ou

extra-terrestres

Sud. Y aura-til dans la mer
des Bermudes une force
magnétique exceptionnelle?
Ces avions et ces bateaux
ont-ils été victimes de forces
mystérieuses, d'être humains
expérimentant des rayons
mystérieux, détraquant les
compas des avions et des
bateaux, interrompant les
communications? Quels sont
ces êtres, des humains, des
êtres extra-terrestres? Vivant
où, dans la mer, sur des iles
perdues? Personne n'a
encore pu donner une ré-

nse claire et il existe dans
e Pacifique un même tri-
angle appelé Mer du Diable
où de nombreux bateaux et
avions ont aussi disparu de
la même manière. Alors? Et
ce triangle infemal se trouve
dans l’axe du Triangle des
Bermudes!

 

volatiliser. En 1949, un
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COMMENT ÉCHAPPER AUX
MESURES TRUDEAU
SANS VIOLER LA LOI!
 

 

 
voiliers ont été victimes de ce triangle maudit sans laisser aucune trace de

tion. -   
 
 

Pierre-Elliot Trudeau sait-il qu’il
inflationnistes (Loi C-73) sans violer la loi?

-11 y a plusieurs façons de contourner
les mesures anti-inflationnistes du gouver-
nement fédéral. En voici quelques-unes:

I- En diminuant les heures
de travail d’un employé.

2- En changeant d'em-
ployeur, auquel l'employé
demande une forte hausse
de =, Dans bic des
cas, l’employé peut lui
cacher le salaire de l’em-
ployeur précédent.

 

   

3- Faire des heures supplé-
mentaires, ce qui est
d'autant plus possible que
les heures régulières ont été
réduites.

4- S’arranger avec le patron
de manière à obtenir un
boni substantiel au lieu
d’une augmentation de sa-
laire qui déjouera le gouver-
nement.

S- Obtenir du patron qu'il
paie des vacances de deux,
trois semaines ou d'un mois,

jui deviennent des semaines
‘étude passées dans les

Laurentides ou même à l'é-
tranger.

6- Obtenir une forte aug-
mentation de salaire en affi-
chant un nouveau titre. tout

en gardant le même poste,
auquel est ajouté une ou
deux responsabilités de plus,
pour faire vrai. :

7- Demander au patron des
Bourses d'élus pour ies
enfants et le paiement
complet de ses propres
cours du soir.

8- Augmenter la partici-
pation de l'employeur dans
le fonds de pension.

9- Obtenir qu’une voiture
soit payée par la compagnie
et, dans certains cas, toutes
les dépenses de cette dite
voiture, incluant même les
lavages.

10- Faire du travail à la
maison, qui sera rétribué à
un taux horaire élevé.

11- L’employé peut obtenir
de son employeur de lui
acheter des cadeaux coûteux
pour les Fêtes, comme une
table de billard, une bague
à diamants, un équipement
de golf, etc.

12- L'employeur peut
donner à son employé des
actions de sa compagnie.

 

TABAC- NERVOSITÉ - COMPLEXES!

 

TIMIDITE VAINCUE
par les célèbres méthodes,SUCCÉS”et “YOGA”

Vous volnerez ausai: ANXIÉTÉ - ANGOISSE - FATIQUE - PEUR - INSOMNIE-
DÉPRESSION - IMPUISSANCE - FRIGIDITÉ - ALCOOLISME - ECZÉMA -

Ces deux brochures vous sont offertes gratuitement

pecounenannense Poster CO COUPON Bujourdhui
INSTITUT OE PSYCHOLOGIR
8.0, 521, Gestion MONTREAL-NORD, Que.
WAPORTANT: (pour frais do peste): BROCHURE (1) 80°

BROCHUR u.

 

 

   
 

a au moins 12 moyens d'échapper à ses mesures anti-

   

aenvessessanooubo0e

 

*
*
.
.

sesessssscssennes
 ©
En vodatte

: La championne mondiale®
S KAREN
eo  MAGNUSSEN

S 1010 STARBUCK
® EN SHELLEY
. x
®e SPLENDEURI
© ENCHANTEMENT!
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En soirée à $ h de
lund & vendred incl.

Samedi solr 4 § houres p.m.
Bilets $3.50, 85.00, $8.50
 

SHALE  OUVERTURE
MARDI 16 NOV.

résorcée enn
somimen  
 

84
61
v
Q
u
a
u
@
RE

Z
RP

cu
po
us
et
V
V
N
U
N
O
P
L
L

31

BILLETS on VENTE ou

~



 

F
O
U
T

actualité. actualité. actualité.actualité:
La premièr
 

 

 

 

e Dame des États-Unis dans sa cuisine

  
Toute la famille de madame Ford est unanime pour déclarer que la Pre:Etats-Unis est un véritable cordon-bleu, du moins lorsqu'elle a latalents. On voit ici madame Ford dans la cuisine
shington.

 

“L'ORGANE”, UN NOUVEAU
MAGAZINE PORNOGRAPHIQUE
Les Français et les francophones auront sous peu leur

magazine pornographique, un vrai, auprèe duquel Au-
solu, Privé, Playboy et autres sont des catalogues de
mode. Ce magazine s'appeliera d'un nom prédestiné
l’Organe”. Il s’inspirera d'un magazine pornographique
Screw”. Il sera dirigé par Michel Caen, un producteur

de films “raides” ct il Tera connaître à ses lecteurs en
profondeur ce que les autres montrent en long et en
arge. Une vraie revue pour voyeurs …et voyeuses! 
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mière Dame des
 

ilité d'exercer ses possi
privée de la Maison-Blanche à Wa-

VOLKSWAGEN
WEST PLUS
LA VOITURE

nn =»DU PEUPLE
Volkswagen signifie en

allemand: voiture du ple.
Ceci n’est plus vrai dans le
cas de la grande marque
allemande conçue par le
brillant Ferdinand Porsche
au début des années trente,
sur les instances de Hitler.
On annonce à Wolfsburg
(R.F.A.) que le moins cher
des modèles Volks en vente
aux Etats-Unis en 1976,
aura un prix de départ de
$3,499 (contre $2,700 pour
la minicompacte Chevette
de General Motors).

La marque Volkswagen a
connu une chute de popu-
larité spectaculaire en ces

ières années, à cause de
la fermeté du deutschmark
et de la vive concurrence de
la part des marques japo-
naises Datsun et oyota. Le
même phénomène s'est ma-
nifesté au Canada. Volks-
wagen présentera désormais
de plus en plus de voitures
répondant aux exigences des
acheteurs des marques Peu-
geot, Audi et Volvo, pré-
voit-on à Detroit.

 

Les homosexuels ont
maintenant leur héros. Il
se nomme Leonard Mat-

5 iuvicns It cat sergent
dans l'armée américaine,
vétéran de la guerre du
Vietnam, bardé de déco-
rations, il a 32 ans. Il a
fait la une du magazine 

TIME EN À FAIT LE HÉROS
DES HOMOSEXUELS

Time. Cet ‘honneur lui a
été décerné à la suite de
son intervention afin
d'obenir de Sa part de la
Cour suprême d'annuler
l’interdiction de certains
emplois civils et mili-
taires aux homosexuels
sous prétexte =qu’ils

peuvent être une proie
acile pour les espions

  
lement l’objet d'une ex-
pulsion de l'armée améri-
caine parce qu’il est
homosexuel. ,

 
 

     A l’ambassade de Grande-Bretagne à Paris, Peter Ustinov et sa décoration que lui a
remise Mr Edward Tomkins (à droite). Au centre, madame Tomkins. (photo Keystone)

PETER USTINOY REÇOIT L'“ORDRE DE
COMMANDEUR DE L’EMPIRE BRITANNIQUE":

Actuellement à Doris 340
sa femme, Peter Ustinov, le
célèbre comédien, a reçu
aujourd'hui l'ordre de
commandeur de l’Empire
Britannique” des mains de
sir Edward Tomkins, am-

monie s’est dérou

Reine
Peter Ustinov en

bussadeur anglais. La céré-
lée a I'am-

bassade de Grande-Bretagne
à Paris. Cette distinction,
accordéz par sa Majesté la

Elizabeth, honore
reconnais-

sance de ses services pour
les arts. Peter Ustinov a été
auteur, réalisateur et acteur
dans de nombreux films et
pièces de théâtre. Il a éga-
ement publié un roman et
un recueil de nouvelles.

 

La famille Kennedy

d'une pièce vitriolique Kennedy's

LES KENNEDY DESCENDRAIENT DE LA JOCONDE
; d Qui est adaptée de la

fait actuellement le sujet pièce de Robert Patrick
Children”.
 

 

 

  

La pièce est jouée au
théâtre Récamier à Paris
par Danielle Delorme et
Antoine Bourseiller. Elle
fait les délices de l'intel-
ligentsia parisienne,
tandis que le bon peuple
français continue à s’é-
mouvoir à la vue des
photos de Caroline ou
des enfants de Ted
Kennedy. D'après le très
sérieux National Geo-
graphic Magazine, les
Kennedy descendraient
d’une famille de _vi-
gnerons toscans, les Ghe-
rardini, émigrés au XIIe
siècle en Irlande où ils
auraient pris le nom de
Fitzgerald. La famille
serait même parente de
la Joconde car la Mona   

 

    
Lisa était une Ghe-
rardini.

Une nouvelle Auberge
des Seigneurs vient d’être
inaugurée, à la sortie 80 de
la Transcanadienne en di-
rection de Saint-Hyacinthe.
Cette photo a été prise au
moment de la joyeuse ré-
ception donnée en l’honneur
de l'ouverture de ce presti-
gieux établissement; on peut
reconnaître de gauche à
droite: MM, Fernand Cor-
nellier, député de Saint-
Hyacinthe, Rosaire Daigle,
copra riétaire,Duea
age, ,
Jean Fréchette, J.-C. Millot.
G. Larivière et Michel
Parent.



 

tualité... actualité.
 
 

 

  

  
 

ANTHONY QUINN
INTERPRÉTERA
PEUT-ÊTRE LE
ROLE D’ARISTOTE
ONASSIS
On vient

ANTHONY QUINN de
d'offrir à

jouer la vie d'A-
RISTOTE ONASSIS.
QUINN n'acceptera qu’à
la condition d'obtenir
l'approbation du clan
Onassis. Mais Christina
Onassis ne veut pas en-
tendre parler du projet
de M. Masterakis. Maste-
rakis (l'équivalent grec
de Johnny Carson) était
arrivé aux Etats-Unis af-
firmant que QUINN per-
sonnifierait ONASSIS. Il
prétendait que JAC-
QUELINE BISSET et
BARBARA PARKINS
pourraient participer à la
distribution. Deja JULIE
CHRISTIE avait le
script en main. Le
budget du film nécessitait
trois millions de dollars.
QUINN fut surpris

d'apprendre le refus de
CHRISTINA. Il affirme:
“Je serais très désap-
pointé si les choses n’é-
taient pas comme on me
les @ présentées. J'ai
promis de jouer le rôle à
a condition que le script
soit approuvé. Je ne
voudrais pas embarrasser
qui que ce soit.”  

DÉPART DU DIRECTEUR
DAIGNEAULT EN AVRIL?

Policiers, journalistes et fonctionnaires qui s'intéressent
de près à la chose policière au sein de la Communauté
urbaine de Montréal parient que le directeur général René
Daieneault nrendra <a retraite d'ici avril 1976,
A aulnier à \a tête de InLx succisocur de Jean Jacques Sautaier à la tête de ln

police de Concordia comptera alors 35 années de service,
ce qui lui donne droit à une retraite annuelle de $28,000,
précise-t-on dans les milieux bien renseignés. Naturellement
qu'il est question du successeur de M. Daigneault, ce qui
donne lieu à toutes sortes de spéculations, de même qu'à la
rumeur ‘d'une intervention discrète de Québec dans cette
circonstance.

 

 

  

 

  
 

LA PREUVEÀ ÉTÉ FAITE QUE LA

 

    

 

R-5 RENAULT SIED AU QUÉBEC
Fa]

 

La R-5. cadette de la
amme Renault, vient d'être
lancée sur le marché cana-
dien, en même temps que ia
minicompacte Chevette de

et avant celle que
Ford-Canada doit lancer tôt
en 1976. .

Cette coquette petite
Française est-elle conve-
nable à notre pays, où on
connaît des hivers hélas
parfois rigoureux Au pos-
sible? Les ingénieurs sont
formels: la R-S a été
éprouvée pendant deux
hivers consécutifs a un
centre d'essai dans le nord

du Québec et dans la région
de la Baie James.

Deux modèles sont pro-
posés aux acheteurs québé-
cois, soit l’austère qui se
détaille à compter de $3/395
et le luxueux modèle, à
$3.895. Avec un petit
moteur quatre cylindres de
1.350 cc. au Canada
(seulement 950 cc. en
Europe), la cadette Renault
devrait parcourir facilement
plus de 40 milles au gallon
en rase campagne.

Cette fois, on a vu à la
Régie Renault à établir un
solide réseau de distribution

  
 

de pièces par le truchement
des nombréux concession-
naires aux quatre coins du
Québec. Donc, pas de pro-
bième -de remplacement à
prévoir vu que la R-5 dis-
posera au depart des pièces
et accessoires les plus
souvent en demandes a sou-
ligné M, Bernard Hanon.
directeur de la planification
chez Renault, Il dévoila
également que 1,500 R-§
sortent quotidiennement des
usines de Flins, non loin de
Paris, ce qui fait que la
production suffit tout juste

la demande mondiale.

    
   

  

   

  

courrier ou u
rencontre à nos bi
LOUP ndrons,
[LR

per
fement.

850-MONTREAL—Séparée. 42 ans, 5'4”et 135
livres. bonne position. très propre.

sports, tes sorties. Je désire rencontrer un hom-
me honnête, poli, distingué et ayant une bonne
éducation pour partager mes goûts.

051-SAINT-LÉONARD—Veuve, 50 ans, B'3",
cheveux et yeux bruns. J'aime la danse. les bala-
des, le camping,les quilles et le cinéma. J'aime-
vrais rencontrer un homme de mon âge, fibre. sé-
rieux, sobre et qui sime le dialogue.

852-MONTRÉAL—Séparée, 28 ans, châtaine
aux youx bruns; 4°11”et 98 livres. J'ai un fils de
sept ans et je travaille. J'aimerais rencontrer un

homme aux environs de 30 ans, sérieux. fidèle et
ne mesurent pas plus de 5°5”.

853-QUÉBEC—Célibataire, 20 ans, blonde aux
veux bleus. Je suis propre, distinguée, franche et

gsie. J'aime ls natation, les voyages et la danse.
J'aimerais rencontrer jeune homme de la région

de Québec. ayant les mêmes goûts que moi. But

socivux

655-TROIS-RIVIÈRES—Célibataire, 25 ans.
6°10" et 148 livres; cheveux noirs et yeux bruns.
J'eimela lecture, le cinéma,le camping et les

sorties. J'aimerais rencontrer une jeune fille dans

la vingtaine. Mon but ast sérieux. Réponse assu-
rée à toutes.

856-MONTREAL—Homme de 43 ans. chôtein
aux yeux bruns; 5°8°° et 146 livres. Je parais
besucoup plus jeune que mon âge. Je travaille
comme contremaitre et gagne très bien ma vie.
Je suis affectueux, doux, sincère et très propre.
J'aimerais rencontrer une femme pouvant parta-
ger mes goûts.

861-MONTREAL—Divorcés, 55 ans. blonde
aux yeux pers. Parisienne, bon caractère, sincère
et sérieuse: sobre et ne fume pas. Je désire ren-
contrer un homme, canadien-frangsis ou euro-
péen, distingué. sérieux et ayant une bonne édu-
cation. J'aime le cinéma,la lecture et la musique.

062-MONTREAL—Jeune fille de 17 ans, châtai-
ne aux yeux marrons; cheveux longs. Je mesure

55" et suis trés mince. Je m'intéresse aux arts et
à la cuisine, cinéma, lecture, théâtre. Je Bésire
rencontrer un homme entre 24 et 30 ans pouvant
partager mes goûts.

883-MONTREAL—Célibataire, 24 ans, 6,11” et
160 livres; châtain aux yeux bleus: belle appa-
rence. Je posséde une auto, feis du ski. aime la
musique,le cinéma. Je désire rencontrer une
jeune fille dans le vingtaine, aimant le ski, distin-
guée et féminine.

654-MONTREAL—Séparée, 40 ans, 5'8" et 140
; cheveux blonds et yeux bleu:
J'aime les voyages, le ciné:

pagne. Je serais heureute defair connaissan-
ce d'un homme de mon âge, tendre et sincère,
pour partager mes goûts.
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Pour $25 par annee. abonnez vous à la tevue FUTUR DEUX dans laguelle vous trouverez un tres
grand nombre de cosrespondants ESOLLGESRTLa vas aspirations

femmes

No... ... NOM .......

No - ADRESSE

No. - VILLE
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suite 336

Montréal

 

rencontrer une femm
gain et sobre. But sérieux.

603-LAVAL—Veuve de 65 ans, 52" et 118 &-
vres; cheveux blonds et yeux bleus. J'aime tout
ce qui est beau dans Ia vie. Je suis sérieuse et j'ai
bon caractère. J'aimerais rencontrer un veuf
ayant à peu près mon âge,sincère et distingué.

 

627-TROIS-RIVIÈRES—Célibataire, 30 ans,
8'2" et 106 livres; cheveux bi et yeux mar-
rons. Je suis institutrice. J'ai 1e dialogue, le
nature, la musique, ls vie de famille, tout cs qui

est beau et enrichissant. Je désire connaître un
tiomme fibre. sincère, affectueux, équilibré, caps-

ble d'aimer une seule femme.

 

  

&S$T MOITIE PRIX

 

POUR LES FEMMES

652-MONTREAL—Veuve, 50 ans, douce. ten-
dre, gaie, affectueuse. bien proportionnée. Je
suis sobre et ne fume pas. Je suis sentimentale.
Un homme qui saurait m'aimer serait sans doute
très heureux à mes côtés.

652-MONTREAL—Célibataire, 25 ans, 5°10” et
145 livres; cheveux châtains et yeux bruns. J'ai

j'aime le camping.le ski de fond.
uto, la musique et le cinéma.

J'aimerais faire Ia connaissance d'une jeune fille
célibataire, sérieuse, franche, sincère. But sé-
roux.

729-LONGUEUIL—Veuf de 60 ans, 5°9" ot 180
livres; cheveux et yeux bruns. Je suis à l'aise fi-
nencièrement; je possède une auto et une mai-
son. Je cherche une compagne libre, cultivée,
distinguée, affectueuse, aimantles restaurants et
les belles sorties afin de refaire ma vie. Photo
appréciée.

730-MONTREAL—Veuve de 42 ans, délicate,
brunette, sensible, affectususe et sincere. J'aime
fe dialogue,ls franchise, la musique, ls dense et
les belles sorties. J'aimerais rencontrer un hom-
me délicat, sérieux et de bonne éducation.

731-LONGUEUIL—Divorcée, 33 ans, deux en-
fants, 63” et 105 livres. J'aimerais rencontrer un
homme grand, sobre, bon. honnête et sincère qui
saurait me donner beaucoup d'emour, de ten-
dresse et de compréhension. J'adore la nature,

les sports, le théâtre. But sérieux. Toi qui es seul,
n'hésite pas à me téléphoner.

   

  

Pour obtenir le nom, l'adresse et le numéro de téléphone d'un correspondant, inclure 83. par

numéro, (argent ou mandat de poste) et une enveloppe adressés à votre nom et affranchie.

Pour faire publier votre description, remplie le coupon-reponse at inclure $5 ou $2.50 pour les

emmeerereerrr——————
PJ. Ne 128
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MICHELE RICHARD
Michele Richard n'a

jamais parlé de ma-
riage. de finnnaills; ;z

sui ics journaux qui
l’ont devancée. Elle a
cependant dit qu’un
jour elle voudrait avoir
au moins un enfant.

Depuis quelques
mois, elle vit retirée de
la scène et de la télé-
vision. Cette fois-ci,
elle n’a pas dit non
plus qu’elle était amou-
reuse. Elle ne s’affiche
plus au bras de celui-ci
ou de celui-là. Alors là,
Michèle Richard est
réellement amoureuse.
Amoureuse de Jimmy
Davis — un camarade
de travail qu’elle a re-
trouvé.

Et plus que jamais,
elle veut un enfant par
amour, pour l’amour…
quoi de plus légitime!

Michèle Richard fait le
point sur ses 20 ans de car
rière bien qu'étant âgée d'à
peine 27 ans. C'est qu'elle a
commencé à chanter très
jeune Michèle Richard; elle
avait à peine sept ans.

Alors qu’elle avait 13
ans, un journal de l’époque
faisait déjà le bilan de sa
carrière et soulignait qu'elle
avait participé à plus de
350 émissions de télévision,
seule, ou avec son père et
l’ensemble de celui-ci. A
compter de l’âge de 16 ans
jusqu’à l'an dernier, Michèle
Richard fut sans aucun
doute la fille la plus oc-
cupée de notre colonic artis-
tique. Celle dont on parla le
plus, celle qui fit le plus de
disques, qui obtint aussi le
plus de succès, à tel point
qu'on ne parle plus de Mi-
chéle Richard, mais du
“phénomène Michèle Ri-
chard”.

Mais qu'’arrive-t-il à 27
ans du “phénomène Michèle
Richard”? Elle nous le pré-

@ cisait elle-même au début de

1
0

 

la présente saison: “Je vais

 

  >   Michèle voudrait enfin donner un vrai sens à sa vie, elle désire vivre
avoir un enfant.
mere en 1976!

 

D'ailleurs, un célèbre voyant n’a-t-il pas prédit à
lus caimement et…
ichèle qu’elle serait

faire des disques, moins que
par les années passées,
quant à la télévision, il n'y
a rien. Bien sûr, j'imagine
quelques apparitions ici et
là à l’occasion, c’est tout.
Comme l’an dernier, je
m’abstiendrai de faire du
cabaret ou des “club dates”
(conventions, etc) sauf

pauses tanec wi pen ples
encore ce qui me plait”.

Ainsi au cours de la
saison d'hiver, Michèle Ri-
chard doit faire deux croi-
sières comme vedette invitée
du spectacle à bord; elle
doit également remplir un
engagement de quatre se-
maines à Miami étalé sur
une période de trois mois.
Au début de décembre, la
télévision de Radio-Canada
présentera un “Monsieur B”
tourné en Tunisie le prin-
temps dernier et dans lequel
Michèle Richard tient la
vedette. Côté carrière, c’est
tout.

Et la vedette, habituée à
travailler 12 heures par jour
et même plus, selon les
semaines, ne s’inquiète nul-
lement de cette demi-éclipse,
car c’est elle qui le veut
ainsi. —

I est normal qu'aprés 20
ans de carrière, même si on
a toute une vie devant soi,
on veuille faire le point,
penser à son avenir, réo-
rienter sa vie,

Une fitie 7: na
P13 73 J junissc

A lige ou toutes les fil-
lettes jouent a la poupée, au
“père et à la mère” ou a la
marelle, Michèle Richard
chantait; elle chantait sur
disque, à la radio, à la télé-
vision et accompagnait l’en-
semble de son père dans des
soirées. Elle n’a pas eu
d'enfance, elle n’a pas eu de
jeunesse; il est tout à fait
normal qu'elle soit fer-
mement décidée à donner
aujourd’hui un sens à la vie.
Oh! Elle ne regrette nul-
lement les années passées; si
sa vie était marginale, en la
cemparaut à l'existence
normale des autres fillettes
et jeunes filles de son âge,
elle en a retiré cependant de
grandes joies et sans doute,
aucoup de bonheur. Les

réceptions fastueuses, les
belles toilettes, les grosses
voitures, les maisons lu-
Xueuses, etc. Dans tout ce
qu'on fait, il y a des com-
pensations et Michèle s’ac-
commodait de cette vie. A

SERA-T-ELLE
BIENTOT
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durant les semaines que je
asserai en croisière ou à
iami”,

75  avec GUILDA Michéle Richard se sent-7 heures et La Poune - Monique Vermont - Robert Desroches, elle fatiguée, “brûlée” ou11 houres pm. Pierre Jean - Barbara Araya - Frédérique : préfère-t-elle quitter le
Jean Faber - Paul Marquis ier en pleine gloire?    Direction musicale. Jacques André

Choréaraphie: John Kelly
an paemean vesiavezves muetsmeet

=

TéLi 626-2627

“IL n’y à rien de tout ça;
je ne suis pas “brûlée”, pas Jusqu'a maintenant Michèle a vécu sur un ythme idantfad uée et loin de moi depuis son enfance, elle n’a cessé de vivre o pretril'idée d'abandonner. Je veux et maintenant elle voudrait faire une halte,simplement vivre un peu (Photos: Roland de Québec)
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travers cette existence pour
le moins turbulente, on lui
prêta de nombreux
amoureux. Il serait trop
long d'en reprendre ici la
nomenclature depuis le
début et on pourrait aussi
en oublier, mais il n’en
demeure pas moine ner
food, iicnete pronaii Lvut

vus de xet
T'es unr peutic qu'on
était amoureux d'elle — elle
représentait une fille lar-
gement enviée — mais elle
n’était pas amoureuse. Non
qu’elle ait été insensible,
mais elle n’avait pas le
temps de s'arrêter; son
travail passait avant ses af-
faires personnelles.

  

 

Et là, aujourd'hui, en
même temps qu’elle décide
de faire une halte, elle ren-
contre, ou plutôt elle voit
avec d'autres yeux un ca-
marade de travail, Jimmy
Davis, car elle le con-
naissait depuis déjà quelque
temps cc Jimmy. Et comme
Cupidon fait souvent bien
les choses, un matin (ou un
soir), elle le vit transformé.
Il n'était plus un camarade,
un accompagnateur. Peut-
être que lui l’aimait en
secret depuis longtemps... il
se refuse à tout comfnen-
taire.

Alors Michèle Richard
désire prolonger son bon-
heur, elle ne veut plus re-
monter dans ce train qui
menait une allure d'enfer;
elle veut faire durer ces
bons moments.

Pendant que les journaux
parlent de mariage, de fian-
çailles, de lune miel pré-
maritale, Michèle Richard
vit intensément un bonheur
qu’elle n'avait jusqu’à ce
jour pas connu. Peut-on l'en

er

, Cerics non! Elle y a
Zit a cn eur, Via
meine le bunicur uu'élie
partage avec Jimmy.

 

Le mariage ne
compte pas...

Le mariage, c’est une
formule, un contrat, une
froide entente qui a bien

d'importance aux yeux
de Michele Richard. Pour
elle, le mariage assure à la
femme le gite et trois repas
par jour. 11 n'est pas une
garantie d'amour, de

nheur. On se mariait
auparavant parce que la
femme ne travaillait pas et
le mari s’engageait à la
faire vivre. Tel n'est plus le
cas de nos jours.

Michèle Richard a tra-
vaillé fort; elle n’a pas di-
lapidé sa fortune. Elle afait
d'heureux Dlacements qui lui
assurent déjà une existence
confortable à l'abri des dé-
sastres financiers. Que lui
apporterait de plus le ma-
riage?

Mais Michéle Richard a
un coeur qui bat trés fort.
Elle disait à un ami: “Tu
peux être sûr que j'aurai au

BOUCHERVILLE

moins un enfant...” Elle n’a
pas dit: “Tu peux être sûr
que je vais me marier”.

Alors il ne faudrait pas
s'étonner qu’elle annonce un
jour qu'elle est enceinte. Ce
ne serait ane l’ahyptiensmen-
normal d'un grand amour,
l'acheminement de sa
Poss.

Risn ne lei 5
que d'être la m
enfant conçu dans l’amour,
par l'amour. Et pourquoi en
serait-il autrement; elle n’a
pas de compte à rendre à
personne. ‘autres sont
mères célibataires et vivent
parfaitement heureuse, en
accord avec elles-mêmes.

Si cela se produisait, on
peut être certain que ce ne
serait pas là le résultat d’un
coup de tête. Notre jeune
vedette est trop intelligente.
Elle n’agit pas sans ré-
fléchir. Masi 1l faut se rap-
peler qu'elle a droit un peu
a sa vie, de vivre heureuse
à sa guise. Depuis 20 ans,
elle à mené une existence
qui ne lui appartenait pas.

n’est que juste qu'elle
songe maintenant à elle, à
son avenir à elle.

Et je pense que si Mi-
chéle Richard devenait
maman, ses centaines de
milliers de “fans” applaudi-
raient. C’est qu’enfin elle
aura trouvé le bonheur.

Peut-il y avoir d'autres
buts dans la vie que celui-
ci: être heureuse sans nuire
à personne, en accord avec
soi-même?

 

Le silence qu'elle observe
depuis quelque temps, son
absence de la scène et de la

POUR LES C
ITE

Br5

télévision, laisse présager
que Michèle Richard pense
à elle, à son bonheur. Et

comme elle ne s’est jamais
cachée pour dire qu'elle
veut un enfant...
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Au début de sa carrière, un agent théa-
tral avait dit à Falk: “Tu ne perceras
jamais au cinéma ou à la télévision avec
cet oeil”. Heureusement que Falk était tres
optimiste et qu’il croyait fermement en sa
bonne étoile, sinon il se serait lancé en
administration ou en politique.

Peter Falk possède en effet un B.A. en
science politique ainsi qu’un doctorat en
administration publique. A l'école, il était
iiiam, ou clasodii vujOuis parmi fes

premiers. D'ailleurs Falk travaillait comme
expert en administration pour l’état du
Connecticut lorsqu'il décida d’étudier l'art

ique sous la supervision de Tha
enne.

Cette dernière reconnut immédiatement
ses talents d'acteur et l’encouragea à persé-
vérer dans cette ligne. Falk décida donc de
quitter son emploi en 1955 et de retourner
à New York avec la détermination de de-
venir un acteur professionnel.

Il jouf beaucoup au théâtre puis fut
appelé pour personnifier divers personnages

BORGNE, SALE,
VULGAIRE,IL
EST POURTANT
LE “FLIC” LE
PLUS AIMÉ DU
PETIT ÉCRAN
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s avec le cigare et l'imperméable qui sont devenus aussi ‘

 

Peter Falk, dans son role de Columbo,
classiques” que le personnage. Columbo, un policier apparemment inof-

fensif, est un rôle qui va comme un gant à
Peter Falk.

à la télévision. En 1962, il reçut un
trophée Emmypour sa brillante perfor-
mance dans “The Price of Tomatoes”. En
1972, on lui décera un second Emmy,
cette fois pour son rôle de lieutenant Co-

| lumbo. Il reçut trois autres Emmy par ja
suite, dont deux pour les séries 1973 et

g
1974 de Columbo.= 64

9» Conscient toutefois qu’il ne fait pasi
MBLE! partie des beaux acteurs mâles de Holly-

®

pocd, Peter [Falk aimeparfois se comparer
celui qu'il personnifie. “Je ne suis pasLorsque Columbo suit inno- Né à Ossining, où se trouve la prison Un handi . aussi intelligent que lui mais nous avonsj cemment sa victime tout au long de de Sing-Sing, (tout près de New York en n handicap: les mêmes idées de base. Je suis aussiun~ l’épisode et qu’à la fin il lance cette (Bit), Peter Falk a passé une partie de sa son oeil de vitre personnage chaleureux et, commele lieu-. . vie “dans les ruelles” parce que, comme il ; ; ; tenant Columbo, je suis indifférent à laPhrase devenu yuasi-clussiyue: “Oh, l'explique lui-même, 5e n'avais pas tel- Il se mit alors à pratiquer les sports. Ce mode. Je suis poli; lui aussi. Par contre,j

4
"allais oublier... ou étiez-vous le  lement de choix & etic époque. Et comme

|

QUi n'était pas toujours acilepour lui du ne suis pas aussi perspicace que lui. kesoir du meurtre?”, on a presque

=

les ruelles de certaines grandes villes amé-

|

‘Ait qu’il avait le complexe d'être petit (il

 

re?” n’a jamais dépassé | fes et ) perds quelquefois; Calumhaa A: ricaines font partie des endroits les plus ; issé ‘e

>

pieds et 7 pouces ans la vie privée, Peter Falk est mari
SveJefire.Columbo,en fait,est redoutables de ce que l'on peut appeler la o À cause aussi de son oeil devitre (suite (sa femme Alice est décoratrice) et il a

# le plus à la mode fe plus ÉCOULÉ ungle, il m'a aussi fallu apprendre à me une opération à l’âge de trois ans pour deux filles: Jackie, dix ans, et Katty,, éco .
. s ttre pour me défendre”, un tumeur à l'oeil droit) Mais grâce aux quatre ans. Il habite le quartier des stars à3 Et celui qui interprète ce rôle, Peter Sports et à l'esprit d'équipe, Peter Falk verley Hills dans une magnifique villaFalk, est un peu le même genre de développa une étonnante confiance en lui-Peter Falk a été incarcéré à uelques  méme.

E
t

son oeil de vitre en vint même à deColumn rirepracde Fi bc
type sauf que celui-ci admet volon. reprises pour des délits mineurs allant de faire partie intégrante de sa personnalité lions par an.4 ers qu'il est devenu EB icier malgré pruisance, mn paix publique à vol de fonne, M, Et il n'est pas exagéré de dire, à la lu-
lui du fait qu il a failli quelques cyclette”. Pour cette dernière offense, il ç, Une fois, alors u'il Jouait au baseball, miére de ces constatations, que Columbo,
fois au cours de sà jeunesse, se re- fut tellement réprimandé par le juge puis

|

l’arbitre fit sortir Peter du jeu. Pour se l'inspecteur à l'imperméable, à fait de lui
de “l’autre bord de la clô. ar son père qu'il décida de renoncer une

|

venger, le jeune Falk,furieux. ôta son oeil

|

un homme comblé Grâce à ce rôle de po-
~ ouver autre ac ois pour toute à la vie de “voyou de de verre et le tendit à l'arbitre en lui licier, apparemment inoffensif, Peter Falk a
= ture”, : coins de rues”. disant qu’il en aurait plus besoin que lui. Bagné ses galons de vedette.
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confort et beauté sans égal!
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BOB DYLAN
1E “DA! PANTEQTATAINC*AUI VUINVITCO TA TAINLD

EMPOCHE $5 MILLIONS PAR AN
Bob Dylan, qui à cause de I'influence qu’il a eue sur toute une Bé-nération par ses nombreuses chansons à messages a été surnommé le “roicontestataire”, est contesté à son tour aujourd’hui par certains musicologueset sociologues qui lui reprochent en fait d’avoir tro eritiqué le systèmealors que lui, au fond, se contentait d’empocher son $5 millions par an etce depuis 1963. Ce qui, tout compte fait, équivaut à une très confortablefortune de $60 millions.

Ce chef de file de toute
une génération qui. au
milieu des années ‘60, dé-

clarait que les jeunes al-
laient bientôt gouverner le
monde à leur façon et que

les vieux systèmes politiques
allaient tomber les uns
après les autres était tel-
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lement convaincante que des
millions de jeunes s'illusion-
nèrent et firent de certaines
de ses chansons de véri-
tables “hymnes” d'un
monde nouveau.

Dans “The Times They
Are  A'Changine”.
Dylan décrivait cette société
corrompue en alléguant que
la nouvelle génération allait
briser les portes. renverser
le pouvoir et remplacer “les
vieux”. Bien sûr. rien de
cela ne s'est produit. La
société demeure toujours la
même et pour reprendre ses
prédications qui s'avérérent
fausses. le populaire folk
singer enregistra alors au
début des années ‘70 un
album plus mature où sur
une des chansons à succés
il disait tout simplement
“Que voulez-vous, il faut
prendre le monde tel qu'il
est et regarder patiemment
la rivière couleur.“ +

 Bet

,, Petit à petit on oublia les
idées  contestataires de
Dylan pour reprendre en
choeur ses chansons douces
et caimes.

“Le roi contestataire
avait menti à son peuple
durant de longues années et
celui-ci lui pardonna aus
sitôt ses blagues en ac
ceptant ses nouvelles foutai
ses”. de dire Rick Halfson.
un musicologue réputé de
Los Angeles. “Ce que cette
génération oublie toutefois
c'est qu’il s'agit là du même
Bob Dylan qui disait qu'il
n'était pas du tout intéressé
aux biens de la terre et qui
aujourd'hui place soigneu-
sement à la bourse son
revenu de $5 millions par
an.

Vers la fin des années *60,
gleterre avait fait de lui une super-vede(
ne”, Cat Stevens n’était véritablement
blier son mal, moral
nuits blanches dans des bistrots huppés de Londres,

Une visite chez son
médecin lui indiqua
clairement, un bon
jour, qu'il était très
malade et qu'il devait
absolument changer
son train de vie. Il prit
alors la sage décision
de se retirer pour un
an dans un sanatorium

 

    
Bob Dylan:l'art d'être convaincant.

CATSTEVENS
UN “ILLUMINÉ” QUI VIT SELON

LA NUMÉROLOGIE, L'ASTROLOGIE ET
LES VIBRATIONS EXTRATERRESTRES

où, grâce à ses con-
naissances de médi-
tation et de pensées
positives, il fut guéri
au bout d'un an.

C’est . lors de ce
séjour à l'hôpital, que
Cat, Stevens composa
son premier  chef-

, alors qu'une compagnie de disques d’An-
tte préfabriquée et un peu “quétai-

a pas bien dans sa
et physique, il s’était mis à

peau. Et pour ou-
boire puis à passer des

d'oeuvre, le microsillon
“Mona Bone Jakon”.

Par la suite, les succès
de Cat Stevens sont
devenus très nombreux
et plusieurs ont dé-
croché tour à tour la
première position des
palmarès.



 

   

 

 
Mick Jagger, le ‘“roi de la musique pop”, au sommet de sa gloire. “The Blue Oyster Cult”, un groupe de musique “pop™ qui commence à talonner les

“Rolling Stones”.

LES “ROLLING STONES” ONT DE SERIEUX RIVAUX

LES NOUVEAUX FAVORIS DES JEUNES AMERICAINS:

“THE BLUE OYSTERCULT’
Dans la liste des groupes américains de mu-

sique “pop”, les “Rolling Stones”, c’est entendu,
sont encore en tête. Mais les amateurs auront
constaté que, depuis quelque temps, ils com-

on peut quand même dire
que les “Rolling Stones”
n’ont pas volé le succès
qu’ils ont eu.

 

 

! . : ‘
4 mencent à être talonnés par ce groupe qui s’ap- Trois heures avant le
y pelle “The Blue Oyster Cult”. premier spectacle (chacun
| Lo. des spectacles durait 2
‘ Oui, les “Rolling Sto- New York. En dépit de cer- heures et demie), des masses

nes” sont encore en tête de taines faiblesses techniques de gens s’agglutinaient

Ï ‘liste. On l'a bien vu lors de et d'un auditoire déjà in- devant le Madison Square

| leur dernière série de six fluencé par le fait qu'il se pour se procurer des billets

j spectacles (six soirs d'af- trouvait devant le meilleur qui se vendaient pourtant au
i îlée) qu'ils ont donnée au groupe de musique “pop” joli prix de $30 a $100
: Madison Square Garden de du monde à l'heure actuelle, pièce. C'est tout dire.

— _

| Et, pour son sep-

 DE
A
E

titme 33-tours, Cat
Stevens décida de venir
l’enregistrer ici-méme
au Québec dans les
luxueux studios
d'André Perry, à Morin
Heights.

Lorsque nous
l’avons rencontré il y a
quelques mois, le popu-
laire chanteur, qui a
vendu pas moins de 20
millions de disques au
cours de sa carrière,
nous expliqua qu’il
vivait sa vie par in-
stinct, c’est-à-dire par
“certaines vibrations
extraterrestres” qui le
poussent a agir diffé-
remment, à changer  
 

 
 

fréquemment de décors.

Puis & la surprise de . . . KLEAR VISIO
tous les journalistes logic. “Toute ma vie, moi c’est très im- GONVAGT LENS GO.
présents, le fameux Cat tous mes gestes sont portant. Tout comme la VeDECONTACT
parla longuement d'as- basés sur les chiffres et méditation et certaines Sato 204, Montréal SALONSVOUSCHERCHER= 271-2071
trologie et de numéro- sur les astres. Pour sciences occultes... TÉL+ 881-8424 6114 Où 00LoMD . m

C'est au studio d'André Perry
Stevens enregistra son septième

, à Morin Heights, que Cat
album. on

Mais ce succés ne doit
pas nous faire oublier celui
que vient de décrocher aussi
à New York le “Blue
Oyster Cult. Au Madison
Square, 20,000 admirateurs
fanatiques ne voulaient plus
les laisser partir, leur en
demandant encore et encore.

Devant ce succès qu’on
leur rappelait, un porte-
parole du groupe a déclaré
à un journaliste:” C’est
pourquoi nous avons fait un
album en direct (“On Your
Feet Or On Your Knees”).
Il est bon qu'on saississe
notre côté cru, saignant.
Nos disques de studio ont
toujours paru très acadé-
miques en comparaison de
ce que nous faisons sur
scène.”

Sur la scène, les membres
du “Blue Oyster Cult” sont
malveillants, polissons. Par
contre, à leur quartier gé-
néral, ils sont des plus ac-
cucillants, des plus calmes
et des plus amicaux. Est-ce
que ce n'est pas un peu
anormal? “Pas de du tout”,
répondent-ils, *“ nous
agissons a notre fagon sur
scène, une façon comme on
n’en voit pas souvent,
d'accord. Mais sur le pla-
teau, n'oubliez pas que nous
sommes des acteurs, que
nous jouons un rôle.”

Les spectacles sont fati-
guants. Mais ils en tirent de
grandes consolations surtout
à Détroit, Chicago, Los
Angeles, Atlanta. Pour ce
qui est de New-York, c'est
un public trés difficile, mais
ça va quand même.

 

 

  

 

CERCLE DU LIVRE NEPT
COMMANDEZ “CONFIDENCES SE GIOVANEE"

par Marc Roberge, seulement $4.50 ot

PARTICIPEZ AU GRANS CONCOURS NEPTUNE

LES EDITIONS NEPTUNE INS. 683-0404
2276 boul. Pradontiol Laval (Vient), P.0.
Master Charge et Chargex acceptés. Commandes téléphoni-
ques accopties. Livraisons garanties dans la région de Mon
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Robert Robichaud est diplomate à l’ambassade canadienne de Tokyo. I! est amoureux
d’une jeune Japonaise, Keiko Yamamoto San, étudiante à l’université Sophia.

IIE LIICTAIDE
Wiliw 100 | WINE

D'AMOUR AU |
JAPONmisièmeparte)
Le parc Meiji

Il préfère les jardins
Meiji à tout autre endroit à
Tokyo. Il attend Keiko près
du temple, en regardant le
magnifique bâtiment. L'ar-
chitecture, d'inspiration chi-
noise, allie la grâce et la
force à la simplicité. Le toit
en pente douce a de longues

 
od

avancées aux arêtes re-
courbées. Des promenoirs
surmontés d'un toit ferment
l'enceinte. °

Il est facile de constater,
à un tel endroit, que les
J is voyagent beaucou;
à l’intérieur de leur pays. Ïl
y à constamment des pro-
cessions de touristes qui
suivent une jeune fille qui

agite un fanion au-dessus de
leurs têtes. II semble que
l’esprit grégaire soit
beaucoup plus déve di au
apon que partout ailleurs

dans le monde.
Keiko Yamamoto San

arrive avec un retard de
Quinze minutes. Il est vrai
que les Japonais ne sont
pas ponctuels. Elle s'excuse

par MONIQUE RODES

en saluant son ami. Elle
porte un kimono blanc dis-
crétement brodé de fleurs.

Robert prend Keiko par
la main de peur de la
perdre parmi tant de gens
qui vont rendre hommage à
leurs dieux et à l'Empereur.
Ils rencontrent bon nombre
de petites filles de trois,
cinq ou sept ans, en ki-
mono, conduites au temple
par leur mère, selon une
vieille coutume, afin que les
dieux les rendent heureuses
et veillent sur leur bonheur
et sur leur santé. Ce sont
de ravissantes fées vivantes,
aussi courtoises que gra-
cieuses. En arrière du
temple, il y a un concours
de tir à l'arc. Des guerriers,
vêtus de riches uniformes
anciens, lancent des flèches
sur une petite cible noire,
a.trot fougueux de leur

Robert et Keiko s'arrêtent
un moment pour les ad-
mirer, puis écoutent un
concert de Cuivres, assis
dans l'herbe.

Une intimité
nouvelle

Ils dinent dans un res-
taurant près de la gare
d'Harajuku. Robert regarde
avec ravissement les plats
que les garçons leur ap-
portent sur des plateaux
d'argent: un potage, une
entr Aux Crevettes, du
boeuf, des légumes, du riz
et des fruits. Keiko ne boit
ni ne fume. A la fin du
repas, Robert lui parle de
son appartement qu'elle
désire aussitôt visiter, à son
grand étonnement.

 

Elle trouve son logement
beaucoup trop gr pour
un célibataire. Ses exclama-
tions sont souvent suivies de
“né”, qui veut dire n’est-ce
pas. Si elle savait comme il
£st facile d’avoir du goût au
Japon lorsqu'on a un peu
d'argent. Keiko accepte un,
puis deux verres de saké.
obert essaie de l'em-

brasser, mais elle refuse
[avec beaucoup de grâce. Il

;lui dress= painsetcle Sase age. "ins un - ;
spectacle de marionnettes, ur 2 ee ALJ he fondant & untre- ; : amet, els § 29présentation upées, RAAUSPCESSuhdieappelés bunraku. La salle dik ——"est remplie. Le rideau se Les amoureux Japonais se rendent en grand nombre aux

 



IF (JEUN

ab1 |ik(}
Le

À |

i
A

ÿ à3 ||
;

I
|au. ie

1 | —
_

|

Ld

ig

t
i
n
d

at
in

oy

wh 18a)
AIRE.

Es

pe ph

a

3
1,

A4 3 ke
5 hier’ EPGR,y)

> wl
A, TH ià da agi = CANIER:

Lb8m 3b sloRivegs
APEDIO

{tw ‘

mobam sz ail
th aorrain LE

S
L
E
1
S
I
P
U
O
A
G
U
§
A
B
T
R
P
S
M
B
W
S
S
T
Y
N
U
N
O
S
L
i
L
3
d
FI

“ov
»3 M4

Wry ILEUSTRA A DRE-NOT
qe

L
L

ti SEEHEIR Hat



  

 

  

  

Même si le
transformations sociales, économiques et autres depuis le

uébec a été le théâtre de profondes

des années soinante, l'esprit religieux n'en demeure
pas moins vif dans notre milieu. Et c'est surtout à l’oc-
casion d’un décès qu'il se manifeste, ai-je appris en m'entre-
tenant avec des porte-parole de directeurs de funérailles.

Des gens qui n'ont pas souvent en raison d’une in-
mis les pieds à l'église différence qui n’a rien de
depuis des années, très malicieux, n'hésiteront pas
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Malgré un progrès en ces dernières années
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PLAN DASSURANCE
COMPTANT
AGE 45-85

Ce plan vous permet de disposer de vos dépenses fu-
néraires et autres déboursés imprévus de dernière
instance.

MER

Tél 1-314-683-8435 de 9h. a.m. & 5h. pm.

un seul instant à se joindre disparu en chapelle ardente
dans la prière à ceux et dans un salon funéraire. Ils
celles qui pleurent un se rendront aussi à l’église,

  

* Jusqu'à $3,000 comptant

* Pas d'examen médical

* Valide partout dans le monde

   Pa.2-11-28

m0RARES CSALS

était encore exposée au foyer. De nos
salon funéraire, peu importe qu’il s'agisse d'adultes ou d'enfants.

Jusqu'à ces dernières années dans plusieurs coins ruraux du Québec, la dépouilie mortelle
jours, on rend un ultime hommage au disparu au

au temple ou à la syna-
sogue pour la cérémonie
religieuse d'adieu.
Une constatation faite par

les spécialistes des services
aux familles éplorées: dans
la région de Montréal, l’in-
cinération ne gagne ‘que très
lentement du terrain chez
les francophones. A peine
un cas sur quarante, précise
un représentant de la
maison Dallaire. Ce chiffre
est d’ailleurs corroboré par
d'autres sources.
De plus en plus de gens

font eux-mêmes leurs der-
niers Préparatifs de nos
jours. “Et tous ne sont pas
atteint d’un mal incurable,”
précise l’un de nos interlo-
cuteurs qui a une clientèle
surtout anglophone. ‘On
s'occupe soi-même des dé-
tails essentiels (achat du lot,
sorte de service funèbre,
transport au lieu d’inhuma-
tion, etc.), laissant les autres
au soin du directeur de fu-
nérailles. Plusieurs possédent
une folies. ce qui fait que
les frais à la charge des
survivants et héritiers sont

minimes”,
Beaucoup de gens ima-

ginent à tort que la dispo-
sition d’une dépouille mor-
telle est chose simple. Si la
mort est survenue dans la
rue, ou encore à une dis-
tance plus ou moins grande
du domicile du défunt,
toutes sortes de complica-
tions imprévues peuvent
surgir. Les directeurs de
maisons funéraires bien
structurées, rompus à tous
les imprévus du métier,

pourront résoudre une foule
de problèmes en très peu de
temps et à la satisfaction
des parents éplorés. Ces
maisons disposent d’un per-
sonnel nombreux et de
locaux et contacts très ap-
préciés lorsque le malheur
rappe: leur expérience est
souvent d’une valeur inesti-
mable, dépassant quelque
peu les services fournis.
Certaines maisons peuvent
parfaitement dégager rap
dement une dépouille à l’é-
tranger, ce qui est devenu
chose courante à notre
époque où les Québécois
voyagent de plus en plus
aux quatre coins du lobe.
Diverses maisons montréa-
laises ont même des en-
tentes avec des salons funé-
raires aux USA, surtout
dans les Etats très fré-
quentés des nôtres comme
a Floride.

Faites bien
vos préparatifs

Comme l'ont souligné
plusieurs de nos interlocu-
teurs, il est facile de régler
la plupart des détails des
obsèques et de l’inhumation
de son vivant, Il suffit de
consulter un directeur à qui
on fait part de ses exi-
gences, le plus précisément
possible, pour que rien ne
soit laissé au hasard. Tous
ces spécialistes possédent les
connaissances voulues et
l’expérience nécessaire pour
servir ceux et celles qui
tiennent à éviter des tas de
problèmes à leurs survi-
vants. Et quiconque. prend
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= ses précautionss’évite bien

 

des aléas de même que des
soucis aux siens.

Combien coûtent des fu-
nérailles très simples: inutile
de chercher à obtenir un
chiffre précis sur le sujet. À
ce que je comprends, les
taux varient selon les ré-
sions du Québec, parfois
même Quartier en
quartier dans lec grande
centres comme Montréal.
On sait toutefois qu’il est
des obsèques qui reviennent
à plus de $100,000 chez les
familles en moyens.

Quelques-uns des direc-
teurs rejoints par le PETIT
JOURNAL hésitaient à
fournir des renseignements
précis. On a fini par dé-
couvrir qu’ils redoutaient
d'avoir affaire à des concur-
rents qui pratiquent ce que
les Américains nomment le
“cut rate” c’est à dire que

les prix sont extrêmement
bas au départ, mais qu’ils
s'élèvent au fur et à mesure
qu’on pose telle ou telle
exigence. Et certaines pra-
tiques repréhensibles dont la
presse montréalaise parla en
ces dernières années, pra-
tiques qui étaient le fait de
quelques individus pas tel-
lement soucieux de l'éthique
professionnelle, font que les
directeurs de  funernillee

honnêtes et compétents re-
doutent la critique, surtout
celle qui leur semble injus-
tifiée. “Une société de frais
funéraires est une entreprise
à but lucratif. C’est un
moyen comme un autre de

sa vie,” de souligner
un de nos interlocuteurs. ll

ajouta que dans l’esprit de
bien des gens, les intéressés
devraient travailler à perte
pour certaines catégories de
citoyens, quitte à se re-
prendre sur ceux qui sont
nantis, “Attitude que nous

repoussons naturellement,
car nous tenons à être juste
et équitable envers tous,
tout en étant rémunérés
comme il se doit, car nos
frais fixes sont élévés. La
main-d'oeuvre spécialisée et
autre, l'essence, les cer-
cueils, les fleurs, bref tout
augmente de nos jours et
personne dans notre milieu
n'échappe à l'inflation.”
dewnuquer un adminis.

trateur montréalais.

Un détail qui peut en in-
téresser certains et qu’on
nous a communiqué au
cours d’un entretien: l’Eglise
préfère toujours l’inhumation
à l'incinération. Au Québec,
îl est interdit de procéder à
l’incinération, à la cré-
mation ou à l’inhumation
d'un cadavre avant l’expi-
ration d'un délai minimum
de 12 heures suivant celle
du décès constaté par un
médecin.

LES SORTES DE TESTAMENTS
QUI ONT GOURS AU QUEBEC

Ce n'est pas parce que vous faites votre tes-
tament aujourd’hui ou demain que vous hâterez
le grand voyage éternel auquel sont voués tous
les humains. Cependant, c’est là une sage pré-
caution à prendre, surtout si vous êtes un auto-
mobiliste étourdi ou un piétondistrait...
Un testament, c'est

comme de l'argent en
banque: mieux vaut en
Avoir que pas du tout, disait
un vieux notaire montréalais
fort connu jadis. surtout en
raison de sa longue carrière
politique.
Combien de formes de

testaments sont en vigueur
au Québec et comment les
nomme-t-on?

D'abord. le testament
notarié c’est le plus répandu
de tous et il date du régime
français: on le trouve aussi
encore de nos jours en
Louisiane, ancienne colonie
française cédée aux Etats-
Unis par Napoléon en 1803.
Ce testament est préparé

par un notaire. Le docu-
ment, une fois complété, est
parafé par le testateur et
toujours en présence de
deux témoins satisfaisant
aux diverses exigences dela
loi. C’est à tort que bien
des gens croient que cette
forme de testament est dis-
pendieuse. Au contraire, il
est rare que le notaire per-
çoive des honoraires élevés
si le texte est très simple.
clair, net et précis. Plus il
est long et compliqué, plus
les frais professionnels
seront élevés, ce qui n'est
que juste.

La forme dite anglaise
Cette sorte de document,

qui a cours légal depuis
l'instauration du régime an-
glais au Canada, soit depuis
1763 (trois années après la
conquête, souligneront les
historiens), sied_particuliè-
rement à ceux et celles qui
savent peu ou pas écrire.
En principe, il n'est pas in-
dispensable que, le testament
soit rédigé par le testateur;
une tierce partie peut s’en
acquitter en son nom,
comme un parent, un ami
ou une simple connaissance.

Le document pourra être
rédigé de façon olographe

ra euh4

(c’est à dire à la main) ou
même être dactylographié.
Si le testateur ne sait écrire,
le symbole employé
(ordinairement un X) devra
être apposé devant deux
témoins capables d’attester
de son authenticité. Ils
doivent d'ailleurs apposer
eux-mêmes leur parafe au
bas du document, qui doit
toujours étre daté. Dans un
tel cas, toujours employer
les phrases les plus simples,
ce qui aidera a prévenir
tout imbroglio et à résoudre
celui-ci s'il survient.

Le testament
olographe

Celui-ci doit être écrit
entièrement à la main et

signé par le testateur. Pour
u'il soit valable, il suffit
‘indiquer ses désirs le plus

simplement et le plus clai-
rement possible. Autre
détail: aucun témoin pour
fins  d'attestation n'est
requis. Au décès du testa-
teur, ce document est
soumis au tribunal afin que
l'authenticité et le contenu
soient établis et prouvés. Un
testament olographe ne doit
jamais être dactylographié,
ce qui le rendrait abso-
lument nul et sans valeur,
car il omettrait de satisfaire
à sa raison d'être même,
soit rédigé manuellement.

, Tout homme averti, sou-
cieux de protéger les droits
de ses héritiers. s'en re-
mettra à un notaire. Ce pro-
fessionnel lui permettra d’é-
viter des fautes et omissions
qui donnent parfois lieu à
e longs et coûteux litiges

entre héritiers.
C'est en janvier 1972 que

le gouvernement d'Ottawa
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L’IMPORTANGE DE BIEN
FAIRE SON TESTAMENT

Cela se passait au début des années cin-
quante. Une brave Franco-américaine originaire
de la Beauce, qui avait émigrée très jeune en
Nouvelle-Angleterre, avait mené une existence
sans bruit jusqu’à la septentaine avancée.

saine avancee.
Issue d’une grosse famille

agricole, la dame n’avait
- fréquenté l’école que deux
ou trois ans. Comme plu-
sieurs, elle écrivait plutôt
phonétiquement, ce qui
suscita de vifs ennuis à ses
héritiers légaux lorsqu'on fit
la lecture de son testament
après ses obsèques. La
bonne dame fut cause d’un
retentissant procès, qui fit

s'est retiré du champ des
droits successoraux, laissant
toute liberté aux provinces.
Chez nous. aucun impôt ne
frappe une succession infé-
rieure à une somme de
$150,000, si les biens sont
transmis au conjoint, aux
enfants et petits-enfants.
ascendants, parents, gendres,
brus, beaux-parents ainsi
qu'aux enfants adoptés léga-
lement.
Un conseil qui s'adresse

à tous, même à ceux qui ne
faisseront guère de biens à
leur décès: ayez un testa-
ment. peu importe sa forme.

bien rigoler les gens à l’é-
poque et voici pourquoi:
protectrice du curé de sa
paroisse, elle avait laissé
une somme .de plusieurs
milliers de dollars à une fin
précise. Laquelle fin était la
construction d’un autel à
l’église. Mais l’un des héri-
tiers fit objection à ce legs,
disant que “hôtel”, tel qu'é-
crit par sa tante signifiait

un débit de spiritueux. Et
comme le bonhomme’ était
un pilier de taverne depuis
toujours, il porta l'affaire
devant un tribunal de
Portiand (Maine). Le j
Vausatl vuvuque jrusiou
témoins experts, y compris
l’évêque catholique du
diocèse et son collègues
épiscopalien (haute Eglise
d'Angleterre). Le différend
fut vite tranché, à la satis-
faction des ecclésiastiques et
de tous les héritiers sauf le
poivrot, estimant ‘que la lé-
gatrice avait bel et bien
voulu sacrifier à Dieu et
non à Bacchus!
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des pré-arrengement.

Un encomble de possibilités allant des
prin conventionnels à notre plañ compere-

‘28
| Pour de plus amples renseignements, communiquez avec M. André Brazeou, directeur

INC.

SALONS FUNÉRAIRES

Alfred Dalisire Inc. Bonneville & Gingres Ltée,
JS. Vallée Lise, JA. Gauthier Ene. Geo. Van-
delac Inc. et Adrien Bazinet Inc., vous offrent
une nouvelle formule d'arrangements funérai-

ot Fincindeation ou encore de pren-
dre des décisions (dons à certains
eganismes médicaux) concement
te disposition de votre corps.

Cest faire preuve de res-
ponsabllité envers soi
même et envers les siens
que de prévoir jusqu’au
dernier momentde sa vie.

SIÈGE SOCIAL: 6821, rue St-Hubert, tél.: 270-3111

FIXEZ VOUS-MÊMELE PRIX DE VOS
FUNÉRAILLES DANS LE CADRE DE
NOTRE PLAN:

“Pré-arrangements”

NOS SERVICES VOUS OFFRENT:

*De choisir le style de funérailles en

xd cel
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Veuillez me faire parvenir un prospectus concement vos “Pré-arrangements””.
TUITS NOM

Albani Lacroix, prés. msn
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Au moment ou la chrétienté toute entiére
s’apprête à observer le traditionnel mois des
morts qu’est novembre, parlons brièvement d’une
divinité grecque bien connue des hellénistes: Tha-
natos.

Frére d'Hypnos, dieu du manteau noir. Telle est l'i-
sommeil, et fils de la Nuit, mage que se faisaient les
c'était le dieu de la Mort. anciens Grecs de la
On le représentait toujours faucheuse. Chez les peuples
sous la forme d'un vieillard d’Extréme-Orient, on re-
à la barbe épaisse doté trouve fréquemment une
d'ailes (rappelant un peu image mythologique de la
celles de chauves-souris). Mort, qu’il s'agisse de
Ou encore, Thanatos était l'Inde, du Japon, de la
drapé dans un large Chine, de I'lran ou d’autres

 

 MARCEL BRIERE
4990,Ardennes,Montréal
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POURINFORMATIONS,APPELEZ: 324-2106     
LA CREMATION

Offre avec dieu et respectla
COMMÉMORATION

Pour recevoir une brochure gratuite qui
vous renseignera et répondra à vos ques-
tions concemant la crémation, veuillez
écrire à:

MONTREAL MEMORIAL PARK
Chapelles funéraires Columbarium

2063, CÔTE DE LIESSE
ST-LAURENT 7486141

      

       
  

 

SEBASTIANO AIELLO

MONUMENTS
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, i DEMANDE
Directement de
Foliricant au ellent

  

pays du Proche-Orient; - >

cimetière. Le culte des
morts n'est un vain mot
et des familles entières grè-
veront parfois leur budget
pendant de longs mois pour

milieu, surtout le granit du
Vermont et celui des
Cantons de l'Est, tout
comme le marbre d'impor-
tation. Celui de Carrare

 

et le plus employé chez
nous, précisent des spécia-
listes montréalais dont vous.
trouvez les noms ailleurs
dans ce cahier encyclopé-

rendre un hommage per-
manent à un être cher
disparu.

Le marbre et le granit
sont les deux matériaux les
plus populaires dans notre

 

À TRAVERS LE
même phénomène dans le ; Aa.
Pacifique-sud, en Afrique et f Le
dans tous les coins de | .
l’Asie sans oublier les deux
Amériques. On se souvient
que dans nos manuels d’his-
toire, il était parfois
question du culte que les
mérindiens vouaient aux

disparus, culte qu’on re-
trouve chez les autochtones
des Antilles, comme a
Haiti, à la Martinique et à
la Guadeloupe. Le jour de
la Toussaint et celui des
Morts sont célébrés avec
parfois beaucoup d'éclat,
parfois même avec un tan-
tinet d’irrespect, dans divers
milieux mondiaux. A la
Guadeloupe et à la Marti-
nique, par exemple, les fêtes
donnent lieu à des réunions
de ts et d'amis où on
célè en bons vivants le
souvenir des chers disparus.
Le même phénomène a été
observé par maints villégia-
teurs en Haiti. A la Guade-
loupe, la Toussaint constitue
une importante célébration.
Les riches sont inhumés
dans des constructions de
marbre de toute beauté, ri-
valisant avec celles qu’on
trouve dans maints cime-
tières d'Europe, comme en
Italic et en Espagne ou au
Royaume-Uni. Le premier
novembre, les Guadelou-
néene visitent Lee tombes, y
laissant des fleurs fraiches.

soir, on ailume des
chandelles dites mortuaires
puis on, déguste un repas
créole entre parents et amis.
Une fois ce devoir rempli,
on passe aux divertisse-
ments.

A travers I'Histoire
Un art fünéraire existe

dans chaque civilisation.
C'est d’ailleurs de lui que
procèdent une foule de pein-
tures, de sculptures et autres
oeuvres d'art qui ont si bien
résisté à l’assaut des siècles

Un coin de cimetière montréalais, donnant un aperçu des divers monuments qui s'y
dressent. Tous frappentpar leur simplicité et leur bon goût.

 
 

La Fédération de des caisses popu--
laires Desjardins, de Lévis, offre gratuitement à
quiconque en fait la demende, un fascicule sim

lant:” Que faire en cas de décès?”

mortels, surtout face à une verses circonstances.
disparition subite, inat-
tendue. Il arrive trop

UN FASCICULE A SE

    On trouve rapidement relatifs aux é à suivre
réponse à bien des questions en cas de décès, avec rè-
que se pose le commun des ponses appropriées aux di-

Cependant, on conseilleà
souvent que la panique Ceux celles sur qf
l'emporte sur le chimeet un tel malheur de consulter
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qu'on se laisse influencer
par de nombreux facteurs
affectifs pouvant nuire aux
survivants et aux héritiers.

C’est pourquoi les caisses
populaires Desjardins ont
ide ce document qui est
passablement complet et qui
indique d’un coup d'oeil la
procédure à suivre dans tel
ou tel nas. On y trouve des renseignements généraux

invariablement un spécialiste
pour résoudre tout problème
d'ordre administratif, juri-
dique, médical ou autre.

Les principaux renseigne-
ments: procédures à en-
treprendre pour les funé-
railles, questions de tes-
tament et de coffret de sû-
reté, les indications sur les

‘ens d'obtenir rapidement
de l’argent, etc. :

et les funérailles

Argent rapidement
ieponiblag

CITLILLIE N

PROCURER: QUE FAIRE EN CAS DE DÉCÈS?
Les premidres démarches w)
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Un imposant monument funéraire qui s’inspire de la vieille
tradition gréco-latine deméurée populaire parmi diverses
ethnies au Canada français. Il s'agit là d'une oeuvre signée
Sebastiano Aiello, sculpteur très connu chez nous.

dans maints coins de l’u-
nivers, Prenons comme

(Italie) est le mieux connu dique.
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exemple les sarcophages re-
trouvés un peu partout en
Asie mineure, les temples
aztèques et incas dans les
deux Amériques, les pyra-
mides d’Egypte ou plus d’un
pharaon célébre jouit de la
paix étemelie. À l'art funé-
raire se greffent aussi les
masques des Territoires du
Nord-Ouest, de l’Alaska, du
Mexique, de la Polynésie et
de la Micronésie, etc.
On doit ge tenir

compte ages, ces
cuvettes décorées de bas-re-
liefs qui nécessitaient

Vous quele deuil a frappé et qui désirez
exprimer votre reconnaissance à ceux qui
vous ont témoigné leur sympathie.

T

 

souvent un travail de grande
patience, de même que les
plaques tombales et les
monuments divers qui repré-
sentaient toutes sortes de
symboles. Les gisants —
très peu connus en Amé- ‘.
rique du nord mais fort
répandus pendant des siécles
en Europe et au Proche-
Orient — constituaient
aussi un hommage per-
manent à un sonnage
tant soit peu célèbre dans  

Demandez notre ;

CATALOGUE GRATUIT

HNcontient de nombreux modéles de oer-
tes ou de lettres de remerciements, de
souvenirs mortusires en noir et blanc,

 

convenir à tous tes budgets.

Notre maison. à vetre service
3 taçone différentes de commander :

+ Partéléphone : 027-0208
2 En venant su bureau 

 

Des cérémonies
es -

tout temps, les funé-
railles ont signifié le

de la vie mortelle à
‘éternelle, du départ de
l’âme pour l’au-delé. Les
rites ont varié selon les
temps et les endroits. I! en
a été de même de l’obser-
vance du deuil, des tradi-
tions et coutumes se rap-

t au culte des morts.
)n pourrait meubler des

bibliothèques entières, et
fort impressionnantes par
surcroit, avec Jes détails se
rapportant chaque peup!
et tribudepuis le début de
l'humanité.
Chez nous, les monu-

ments et statues ainsi que
plaques demeurent très en
demande, comme on le con-
state à la visite de tout  
 

© Nous aliens à demiclle

maison HF. ROYuree
IMPRIMERIE
1000, RUE ST-NUBERT MONTRÉAL

TÉLÉPHONE: 827-0268

2"

Heuriste Poulson

comme autrefois. et en couleur. Prix pour :
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SOUYENIR
La Giaide eenila pos, net pa

comme on le vo a lecture maints vaient rien de saint dansdécits historiques. C’est ainsi qu’on raconte oy; existence — affichant
ou es — - un mépris profond duqu’une foule de saints et né épri fond

cessairement tous catholiques — ont affronté la départ pour l'au-delà, il fautmort avec sérénité. citer la grande Sarah Bern-
° hardt qui exigeait souvent

d'être payee en pièces d’or.
Vers le milieu de sa vie
d'artiste, elle avait pris I'ha-
bitude de se reposer dans
un cercueil magnifique à

EN FAIT
Saline: W353 PUTSShOSSe.

pittoresques — et qui n'a-   

 

Pour coux qui aiment les slantes

a. ; intérieur richement satiné.Pas nécessaire de voyagerloin... Cette boîte de luc aatine.
Venez nous voir. pagnait partout dans ses

Vous serez ébleui de mes prix. ||Meaires auaverS
de sa tournée américaine,
au début du présent siècle.
James yron, mieuxJ Au coin des fleurs |me Sion mies

1635 ouest, ras de Maisoneewve (coin St-Mathieu) cinéma de James Dean, est" un autre individu pour quiMontréal Téi.: 835-5401 la vie ne pesait pas  
 beaucoup dans la balance.
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Si vous aimez les croisières, si sous avez $537 et si vous aimez rire par
surcroit, Léo Rivet et Géraru Vermette ont une offre “que vous ne
pourrez pas refuser”. Pour célébrer l'anniversaire de CKVL, ils partent

7 tous deux, en compagnie d'auditeurs de cette station pour une croisière
de 10 jours vers la Guadeloupe et plusieurs îles avoisinantes. 10 jours

r $637, tout compris, c'es: pas si mal. Si la chose vous intéresse,
ous pouvez appeler soit Léo Rivet 4 CKVL (766-2311) ou encore
’ de voyages Marco Polo à 842-8721. Mais faites vite puisque
le départ a tieu le 5 novembre.

éz i     

   
VOYAGES

Marco Polo |
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ET PAR ANTICIPAgy

     
Il ne s’agit pas d'une scène de cinéma, mais d’une photo
basée sur un fait: la divine Sarah Bernhardt au repos noc-
turne dans le cercueil de satin qu’elle affectionnait profon-
dément. i

En quelques années, il celle de Rudolf Valentino,
accéda à Hollywood à une étoile de cinéma d’origine
renommée comparable à italienne des années vingt,

  
 

LE DÉPART POUR L’AU-DELA
TION
QoGit CThiBS db puis
encore aujourd'hui. James
Dean fut frappé par la mort
il y a vingt ans cette année,
au volant de sa Mercedes
décapotable alors qu’il
roulait & tombeau...ouvert!

Bourré de talent, Dean
tournait “A l’est d’Eden” et
“La fureur de vivre” en
1955, où il devint la véri-
table idole du moment chez
les teenagers et les jeunes
adultes.

Combien coûte le
transport d’une dépouille
mortelle depuis un point
éloigné au Canada, aux
Etats-Unis ou en Europe?
Jusqu'à ces dernières an-
nées, les chemins de fer ré-
clamaient le prix d’un billet
de première classe pour un
tel transport. Chez les lignes
aériennes, la ratification
repose sur le poids calculé
en kilos.

Dans les milieux anglo-
phones, en raison des frais
élevés d'avion, maintes fa-
milles optent pour l’inciné-
ration à l'étranger, conséeu-
tivement à la cérémonie reli-
gieuse.
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conviennent tout en ré-
ndant aux normes éta-
ies.
L'Association Fleurs

Canada a établi un code
d'éthique régissant tous ses
membres. Il a été rédigé
afin d'assurer à la clientèle
la protection à laquelle elle
a droit et pour garantir à la
fois un service et une
qualité de
blement professi .

La section québécoise de
l'Association Fleurs Canada
est fort active. Elle agit
comme porte-parole de l'in-
dustrie florale auprès de
l'Etat pour assurer la pro-
tection de l'industrie et du
consommateur. tant au
niveau des produits que de
la formation des futurs pro-
fessionnels de l'art floral.
Nous désirons perpétuer la
réputation des fleuristes
québécois ainsi que amé-
liorer la qualité et le bon
goût qui sont l'apanage des
professionnels.
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A li h précises le matin du 11 novembre de chaque année, une impressionnante cérémonie

aux morts se déroule au square de la Confédération à Ottawa. La nation canadienne tout

entière s'unit alors pour rendre hommage su courage et à la bravoure des milliers de com-

battants de chez nous qui périrent au front pendant les hostilités de 1914 à 1918.

TÉMOIGNEZ DE VOTRE

SYMPATHIE AVEG UNE

GERBE DE FLEURS
Un envoi de fleurs est invariablement

porteur d'un message. C’est la manifestation con-

erète de la joie et du bonheur, aussi un symbole

apprécié de réconfort dans des situations tristes et
endeuillées.

La réception d’une gerbe,
d'un bouquet ou de tout
autre motif décoratif réalisé

cérémonies émouvantes
rendent un hommage mérité
et touchant aux disparus et
comme toujours, les fleurs
symbolisent tout en perpé-
tuant cette délicate coutume.
Dans le monde entier, les
cénotaphes se céuvrent de
fleurs. Elles rappellent de
façon manifeste la perpé-
tuation d'un être cher
disparu à tout jamais.

Une formation
poussée

Les fleuristes _profes-
sionnels font profiter le
public dans de telles circon-
stances et dans bien d’autres

profond sont traduits par la
présence des fleurs qui
ajoutent à la fois couleur et
parfum. Fleurs et parfum
délicat se dégageant de ces
beautés de la nature accom-
pagnent depuis toujours les
derniers moments d'une
existence. C'est une tra-
dition d’amour et de respect
rofondément ancrée chez

avec des fleurs assure votre
présence auprès de la fa-
mille éprouvée tout en
rendant hommage à la per-
sonne disparue. Par quel
moyen plus tangible pour-
rions-nous honorer la mé-
moire d'une personne chère des bienfaits de leur for-

qu’en faisant parvenir à son les êtres humains, un mation spécialisée. Ils pos-

chevet une gerbe de fleurs hommage délicat rendu à un sèdent des connaissances

ui illumine et égaye ses être cher. étendues sur les usages, ce

niers moments? Chaque année, on célèbre qui signifie qu'ils savent
le jour du Souvenir. Des

   
 
 

L'affection et le respect acheminer les envois qui
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Dans la joie ou dans la peine
les fleurs sauront toujours
transmettre votre message

et assurer votre présence.

a Consultez VOTRE FLEURISTE
membre de Fleurs Canada.
Vous le reconnaitrez
grâce à cet emblème.  
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lève. Sur la scène, de splen-
dides marionnettes sont
animées par un opérateur,
assisté de deux manipula-
teurs qui portent une ca-
goule noire. Un récitant
tient tous les rôles avec un
Gris remasquatie, K 7
lette au vieillard. Les
joueurs de shamisen font
Tésonner leur instrument
avec un plectre d'ivoire. Les
poupées prennent vie gra-

: poupéesn et les Fans.
fi dans le domaine de

ja fantaisie. Elles marchent,
parlent, pleurent, sourient,
se mettent en colère et res-

| pirent. Keiko ne manque
, aucun mot du récitant’ qui

l'étonne par son talent de
ventriloque. Après le spec-
tacle, il la reconduit chez
elie. Elle le présente à ses
parents qui l’invitent à leur
maison de campagne, à
Chiba, le samedi suivant.

L’amour a Chiba
Le soleil brille dans un

ciel qui parait plus haut que
d’habitude. Robert est heu-
reux, car il attend le train
de sept heures du matin, sur
le quai de la gare de Shin-
juku, qui l’emportera vers
sa belle Nippone, a Chiba.
Le train n'est pas bondé.
Une speakerine parle au
micro, alors qu'il traverse
Tokyo sur une voie élevée.
Quelle immense ville!
Robert regarde les édifices,
les boutiques et les maisons
qui se ressembient. La cam-
pasne valonnée surgit au

ut de ces bâtiments
comme une délivrance. Des
paysans, en vêtements flot-
tants,  travaillent aux
champs, dans les rizières,
où l'on voit des monocul-
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. ’ teurs et divers instruments
i aratoires. Des maisons de

bois, coiffées d'un épais toit +: ta
¥ + de chaume, sont ombragées ?* défi —- 1
3 *, d'arbres séculaires. Puis, te n 1
Ge voici la mer dont les lames |: Rs Jk -

se brisent sur les falaises. HREEE
Quel spectacle! Cest RACstudentencoloris SR A ;
comme si les Laurentides beauté n° tires. Cette aaiade volta
étaient entourées d’eau. La n'a pas de fron nippone est on
A dix heures, le train

arrête à Chiba. Keiko et des algues marines, du riz n’aimerait peut-être pas ils se font l'amour presque
son père l’attendent à la et des légumes. Robert dort qu'un gaijin au nez long tous les jours. Robert pense
are. Les Yamamoto San mal-sur un futon, la tête vienne trop intime… Au que sa jolie Nippone est »
abitent à deux pas. Ils appuyée sur un petit oreiller Japon, les amoureux sont licieuse, alors que Keiko

marchent lentement le long dur. ; tellement circonspects. Ils trouve que son amant est
de la route pavée. Près de Le lendemain, il pleut. semblent mieux s'aimer, très ardent, comme tous les
larges barques halées sur Ia Un typhon menace le avec beaucoup de réserve. Français, qui ont une répu-
plese, des pécheurs réparent Japon. Keiko s’asscoit près Ca se voit sur leur visage et tation redoutable au J

>x

[
J

: urs filets en se faisant des de Robert sur les tatami, le dans leur com nt. Elle est flattée des égards
A agaceries. dos yé au mur. Elle est Keiko l’aide à faire ses qu’il lui témoigne. Le Ja-

Keiko est une femme- enj mais peu loquace. malles et le reconduit à la ponais aime sa compagne. g
enfant, Elle parle & Robert Il pleut pendant trois gare. Elle le rejoindra à mais il demeure quelque peu
avec beaucoup de tendresse, jours. Avant le départ de okyo dans quelques jours. autoritaire, encore au-
lui demande s’il Sime 1s obert, Is fontune pro- Il Vembrase sur la bouc!he jourd'hui. "
campagne japoniaise et 1% menade. est qu’ils et ferme les yeux. Tout y,
serve avec Curiosité. æ tiennent tout près l’un de le long du trajet, Robert L'@mMour au Japon

Les Yamamoto San pré- l’autre sous le même para- revoit en pensée cette L'amour est universel et
ferent les couleurs neutres. pluie. Elle est plus petite imagel sur le quai de la analogue dans tous les pays
Leur maison est doucement que lui et il doit se her gare: un grand gaijin du monde. Un homme et
éclairée parle lumière du pour mieux la prote ger de penché vers ; une ite une femme se rencontrent,
soleil, tamisée par les por- l'averse. a ainsi visage ippone qui lui rend son se plaisent ou s'aiment, se
tes-fenêtres. Elleest joliment près du sien. Îls rencontrent besser p. font t vi -
décorée d’un cloisonné, un u de gens sur la berge. La vie commune semble.Dans. Lamajorité t
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vase qui ressemble à un L'ondée est un rideau de Depuis quelques mois, des cas, ils se marient et N
lécythe et de fleurs al- gaze qui voile une mer Robert et Keiko vivent en- ont des enfants qui recom- §
pestres. une et effMayante. Robert semble et projettent de se mencent le manège. Les ®

 

Mme Ysmamoto offre met la main sur l’épaule de marier dans quelque temps. humains sont ainsi faits
des gâteaux et des fruits, Keiko et elle entoure sa Il ne serait pas facile pour qu’ils naissent, s'aiment et
puis c’est la baignade à la taille de son bras. Lors- Keiko de quitter le Japon. se perpétuent. Le reste est
mer. Le diner est varié. La qu'elle lève sa tête sou- Aussi, Robert pense-t-il de- de la foutaise. L'histoire

4 table est belle à voir avec riante, il a un désir fou de venir professeur de français d'amour de Robert ot de
A la vaisselle en porcelaine et l'embrasser. Son attitude est dans une université de Keiko est vraie. Souhaitons

200 } les mets présentés e une invitation et il la serre Tokyo. Ils sont profon- qu’elle se répète de par le
tieERREREEhd 4 bouquets de fleurs. y dans ses bras. Elle est si dément amoureux l’un de monde et qu'ainsi des liens

homard, des esc, différente des amies qu'il a l’autre. Comme de jeune i i
s variés et affriolants des grandes villes comme Tokyo. du poisson, de la Beare, connues au Québec. Elle ] souples unissent “R '

a

amants ou de jeunes mariés,
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Dans le rôle de Richard III, avec Monique Miller qui interprète Lady Anne. Gilles Pelletier joue Octave dans la pièce de Musset, LES CAPRICES DE MARIANNE.
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Macbeth et lady Macbeth (Héléne Loiselle).

Le dimanche 2 novembre
à 20h 30, la télévision fran-
çaise de Radio-Canada pré-
sentera Portrait "un

® comédien - Gilles Pelletier,
émission réalisée par Paul
Blouin avec le concours
d'une constellation de comé-
diennes qui serviront à tour

æ de rôle de partenaires au
À comédien, et qui sont. par
« ordre d'apparition à l'écran:
Monique Miller, Nathalie
Naubert, Elisabeth LeSieur,

‘Y Catherine Bégin, Denise
Pelletier, Hélène Loiselle,
Marthe Thiéry. Françoise
Graton, Monique Lepage.
Louise Marleau. Cette pro-
duction, qui retrace la car-
rière, tant au théâtre qu'à la
télévision, d'un de nos meil-
leurà comédiens, est le fruit

y d'une idée que Paul Blouin
& que pendant une tournée

ique de Gilles Pelletier
en province, il y a neuf ans.

© Le pianiste André Gagnon
N à composé la musique
«+ spectacle, qui évoque non

“loutes les belles ont droi
trée la première ne doi   
qu’elles onttoutes sur nes coeurs.”

seulement quelques-uns des
moments  sublimes du
théâtre mondial, mais aussi
les instants épiques d'Un
simple soldat et les scènes
familières de Cap-aux-Sor-
ciers.

Shakespeare, Molière.
Musset, Claudel. Bernard
Shaw, Tchekhov, Rostand,
Dubé, etc, sont représentés
danscette émission par des
scènés tirées de leurs chefs-
d'oeuvre. Aucun amateur de
théâtre ne voudra manquer

ce spectacle, ni aucun des
téléspectateurs pour qui le
capitaine Aubert est un per-
sonnage aussi famitier que
ceux des contes de Perrault.

Gilles Pelletier jouera le
personnage de Richard III
avec Monique Miller dans
le rôle de Lady Anne. Avec
Nathalie Naubert, on le
verra dans une scène des
Caprices de Marianne: celle
où Marianne surprend
Octave en train de s'enivrer.
Suivra un extrait de I'E-

Gilles Pelletier incarne Bernard Shaw dans la délicieuse comédie du grand auteur irlandais
qu’il joue avec sa soeur Denise dans le rôle de Madame Campbell.

PORTRAIT D'UN COMEDIEN
GILLES PELLETIER DANS UN SPECTACLE EXCEPTIONNEL

OÙ LE THÉÂTRE ET LA TÉLÉVISION SE RENCONTRENT

change, avec Elisabeth Le-
Sieur. Puis Catherine Bégin
apparaîtra en Célimène à
qui Alceste fait une scène
de jalousie. Gilles Pelletier
jouera ensuite dans Cher
menteur avec sa sœur De-
nise, qui fera Madame
Campbell. Puis, on revient à
Shakespeare: le comédien
interprète le rôle de
Macbeth avec Hélène Loi-
selle (Lady Macbeth). En-
suite, il fera Peer Gynt avec
Marthe Thiéry dans le rôle

© nous charmer, et l’avantage d’être rencon-
nt dérober aux autres les justes prétentions

—DON JUAN
d'Aase; Gourov avec Fran-
çoise Graton, qui jouera
Anna (la Dame au petit
chien); Cyrano avec Mo-
nique Lepage en Roxane;
Trigorine, de la Mouette,
avec Louise Marleau (Nina).

insi pourrons-noi
précier le talent de ‘dns
elletier et, par la même

occasion, celui de dix comé-
diennes.

Pourdonner l'unité, indis-
pens un spectacle qui,
par sa trés grande diversité.

risquait de se disperser,
Gabriel Contant a conçu un
décor unique, un “lieu uni-
que” comme il le dit lui-
même, dont les éléments
constituent en quelque sorte
une toile de fond psycho-
logique où se profilem deux
formes de l'existence de
Gilles Pelletier: le théâtre et
la mer.

Equipe de production

Musique: André Gagnon
Scénario et recherche:
Gilles Marsolais
Enchainements: Marcel
Du
Costumes: Claudette Picard

Jean-Guy Corbeil
Direction technique:
Philippe Lamarc
Script-assistantes:
Fernande Favreau
et Aimée Cacopardo
Réalisation: Paul Blouin

 



 

 

M. C.-0. HURLY AGIT TOUJOURS SANS BRUIT

LE NOUVEAU PRESIDENT
FE CHDV

  

    

Membres de la haute direction de

ver ER-CA

onPERSONNAGE TRESSIMPLE
Chrysler-

Canada et chroniqueurs automobiles gravissaient
lentement les marches du long escalier conduisant
à la partie ouest du vaste hall d'exposition de la
Place Bonaventure ces jours derniers lorsqu’un
agent de sécurité s’avisa d’effectuer un contrôle.
 

par J.-C. FORTIN

S'adressant à un mon-
sieur portant un complet
bleu et qui arborait un
écusson bleu sur la poche a
mouchoir, le gardien lui dit:
“Peiné, monsieur. mais seuls
les journalistes et chroni-
queurs automobiles sont
admis au hall cet après-
midi.”

L'interpellé s'apprétait à
faire demi-tour lorsqu'un

   

   

   

   

   

  

au niveau de la
automobile sur
échelle: sa

journaliste apprit au mon- versant.
sieur en uniforme gris taupe l'émouvoir. Face
qu'il venait de barrer le blème, il
chemin à M. C.-O.Hurly. sément la
nouveau président de Chrys-
ter-Canada. qui était disposé
à se retirer sans élever la
moindre protestation.

C'est bien là un des traits
caractéristiques de ce spé-
cialiste de l’administration

collectivement.”
ses intimes.

Hurly était

fabrication
une haute

simplicité de
même que son désir de ne
déplaire à personne.

Ceux et celles qui tra-
vaillent en étroite collabo-
ration avec lui répétentque
le président Hurly n'élève
jamais la voix. même lors-
qu'il est contrarié.
toujours d'un calme ren-

Rien ne semble

“HI est

à un pro-
cherchera po-
solution qui

s'impose et il recherchera
l'appui de ses adjoints. pour
que la décision soit prise

dit l'un de

Le prédécesseur de M.
Ron W.

Todgham. un personnage
pittoresque qui connaissait
tout le monde. En résumé,
un bonhomme tourné vers
le monde extérieur et qui en
imposait par: sa haute
stature de même que sa
poignée de main facile. Son
successeur, tant il est mo-
deste, passerait inaperçu
dans la foule, ce qui lui
plait.

Un rêve non réalisé

Originaire de Toronto. M.
Hurly fit ses études pri-
maires et secondaires dans
la Ville-reine. En 1936, il
entrait au service de Chrys-
ler-Canada a titre de
commis au bureau régional
des ventes. Vingt ans plus
tard, il devenait vice-pré-
sident des ventes pour tout
le Canada; la même année.
il était élu membre du
conseil d'administration de
Chrysler.

En 1974, “Sid”. comme
le surnomment ses proches
collaboratéurs, assumait un
nouveau poste lourd de res-

 

 

 

 
 

Brougham, quatre-portières
Le plus prestigieux, aussi le plus coûteux des modèles Chrysler de 1976: le New Yorkerf toit rigide, qui remplace l'Imperial. La gamme Cheysler-
Canada ext en montre depuis la fin de septembre.
 

 
 

 
  fon bien vendue au Canada et aux USA en 1975

termédiaire Cordoba.a la luxueuse ini

AMARA
INR

ponsabilité. En plus de de-
venir vice-président adminis-
tratif, il devait s'occuper de
onze fonctions différentes
telles les finances. le secré-
tariat, la mise en marché.
l'ingéniérie et la sécurité des
produits.

Malgré un tel travail obé-
rant, M.Hurly trouvait le
moyen de se livrer au golf
à loccasion.‘Pas aussi
souvent que je le souhaite-
rais”, s'empresse-til de sou-
ligner, ajoutant que sa
moyenne se situe autour de
100.

A-t-il connu des décep-
tions majeures dans la vie?
“Une seule, et je n'y peux
rien. Ma femme et moi
adorons les enfants mais
nous n'avons jamais pu en
avoir. Nous aurions bien
aimé avoir une petite famil-
le.” dit-il sur un ton d'une
sincérité touchante.

L'avenir
compactes

Pour les dirigeants de
Chrysler-Canada, l’avenir au
sein de l'industrie auto-
mobile canadienne appar-
tient aux compactes et aux
intermédiaires, non pas aux
mini-compactes. hrysier
fournit d’ailleurs une double
preuve en 1976 de sa philo-
sophie commerciale, en lan-
çant sur le marché deux
nouvelles marques: Aspen,
diffusée par les concession-
naires Dodge et Volaré. par
ceux de Plymouth. En 1975.
Chrysler proposait la

est aux
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Chrysler Cordoba et la
Dodge Charger SE, qui sont
des intermédiaires aux-
quelles le public canado-
américain a réservé un ac-
cueil plus chaleureux que
prévu à Detroit et Windsor.

D'ici quelques mois, les
acheteurs de compactes
pourront se procurer un
modèle Plymouth et un
Dodge plus légers de 500 à
600 livres que fa Dart et la
Valiant. La Plymouth

rtera le nom de “Feather
uster”° tandis que l’autre

est nommée ‘“Dodge-Lite”.
Le principal avantage de
telles voitures? Etant plus
légères que les autres, elles
consommeront moins d'es-
sence et coûteront un peu
moins au moment de I'im-
matriculation annuclle.

La prestigieuse marque
Imperial n'est plus: le
modèle New Yorker
Brougham lui succède et on
a confiance chez Chrysler
que cette superbe voiture se
conquerra de nouveaux
admirateurs pendant les
douze prochains mois. La
New Yorker devient une
rivale directe de la Cadillac
et de la Lincoln, noms très
connus et appréciés qui
constituent les princspaux
porte-couleurs d'élégance de
General Motors et Ford.

La nouvelle gamme As-
pen- Volaré s'est inspirée, à
n'en pas dou er, de la ligne
Mercedes-Benz, à l'instar de
Ford qui a fait de même
l’an dernier avec ses mo-
dèles Granada et Monarch.

 

Le marché aux puces
 

EF; "Le Petit Journal”,“—photé-Journat” at “Le Patrie” offrant à tours tecteurs
tasion d'annoncer gratuitement dans"LeMarchéauxPuces’.

Chaque semaine, une page est réservée au ‘Marché aux Puces’ dans cher:

< qu de ces trois hebdomadaires et vous donne la chance de vendre, d'achetarÀ
D où d'échange: les articles dont vous voulez vous départir ou vous procurer. 3
if". Cette page est réservés pour nos lecteurs seulement. Pour y perticiper, iH
“Mufit de remplir les trois coupons paraissant respactivement dans “Le Petit 4

.. Journal”, “Photo-Journal” et “La Patria” et de nous les faire parvenir au .
“ “Marché aux Puces‘, Len Publications Pubsiole Lno’” 3019 ot, rue Shee
 breoka. Mpetreal HIW 18, ;
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haut-parleurs de qualité. © TOURNE-DISQUE AUTOMATIQUE

| : 2PES) SPEC1AL Récepteur AM-FM stéréo, 2 haut- . ENTRÉEpoucise D'ÉCOUTE

$75 RIEL] SPECIAL

:
a

558 SEL ETHT° pe = euxos argent
FACHE

TÉLÉCOULEUR 26”
e TÉLÉCOULEUR 20”

GARANTIE 5 ANS
( MSUR TUBE ÉCRAN

   

 

    
  

   
  

    
  

  

  
   

  

    
   

     

  

 

   

    

  

    
      

  

 

      

  

 

  
   

eeeewa un —_

. ® mer 88 @HITACHI
i poununWeber RE 26”MEILLEUR FX oupris © Complètement à transit

; | i SERVICE i titracsou ° réglagePr"
3 es | ,Ç © Garantie 5 ans sur écran
3 p |l'-++00——e 1} tree E

| MUSTEMENT - 100% L'ensemble comprend: = a@ [nny] TRANSISTOR Seenee eZ prisdo ke =

: Sly RE nhRS ° — — -3 © Complétement transistorisés LIVRAISON $ : res eme - x

E © Écran “Black Matrix” ~ GRATUITE ET 388 ; N
o © Ajustement automatique IMMEDIATE ° SERVICE EN SUS ~at, "offs

8 ®e crosH pag ACHETER À CRÉDIT C'EST FACILE er 



 
 

H
U
M
O
U
R

 

 

 
 

— Oui, mon terrain est toujours & vendre, mais avec ce qu'il y a dessus,
maintenant, il vaut beaucoup plus cher...
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Mots croisés
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HORIZONTALEMENT

I1—Occupe le présent en
gardant le passé pour l’a
venir — Parents.

2—Révérences — Cage cn
osier.

3—Maimené — Forme de
lainte — S’attrape sous

les tropiques.
4—Bâtard — Titre raccourci
— Sans ordre.

5S—Elément d’un quartier —
Préposition — Port fluvial
de Belgique — Arrêta un
moment culte de Baal.

6—Prénom — Exprime un
début d'action — Préfixe.

7—Fait changer de caractère
— Divinité grecque —

hées.Ca!
8—Conjonction — Dd l’ouest

de la France — Dut
baisser la tête pour ne pas
mourir de faim — Mé-
morisé.

9—Martyr sous Dioclétien —
Nappe africaine — Elle
case.

10—Se fait entendre dans Ia
nature — On y cultive le
iroflier — Nicolas fut le

nier.
11—Ignorants — Impriment

un mouvement de va-et-
vient.

12Symbole chimique az
ispose au sommeil —

Calibre.
13—Station balnéaire d'Italie

— abréviation chrétienne
bli.

14—Défraichie — Pièce de
vers — Pianiste tchèque
du siècle dernier.

15—On le bouche en italic —
Pécheur breton —=Vanné.

16—Catégoriques — Inter-
jection — Se dit du
Christ — Ne se ferment
pas à clé.

17—Absttit — Vidées —
Adverbs de lieu.

18—Ville de l’Elam — H faut
sen débarrasser —
Frênes

Al hes? x VERTICALEMENT

— firedhe soient un peu plus dorées! Ta. I—Se promène en grondant,
mais ne mord

+000Uu0 LA) C +

Persea
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Importuns.
2—Part du soleil — Fond —

C'est une bonne pâte.
3—Régicide — Général de

Charles VIII — Fruits à
noyau.

4—Presse — Ne prend pas
un crocodile pour un
caiman,

S—Emprunté — Chevalier
d’allure féminine — Pos-
sessif.

6—Fut brûlé à Toulouse
comme coupable de magie
— Fournit de l'énergie
aux Soviétiques — Saint
normand.

7—On s'y pose ou on y dé-
barque — Réguliers —
D'un auxiliaire — Sa tête
est connue. -

8—Un des points collatéraux
— Incite a baisser la voix
— Fait avorter les fleurs
des céréales.

9—Auteur de “la Steppe” —
Attire l'attention — Petit

 
fleuve — Fréquenté.

10—Pas bien loin de l'Orient ‘
— Teinture — On y va
sans sa compagne.

I1—Famille de Castille —
N'est pas facile à trouver
chez lui — Déctaration.

12—Fut capturé par Hoche —
Vivent entte la Suône et
le Jura.

13—Usa de violence en
Afrique du Nord —
Refusé — Saccage —
Singe.

14—C'est une façon de prè-
senter un gr. — Blé —
Régnait aux Enfers —
Entre deux points.

IS—Peut descendre jusqu'aux
noux — Porte une

16—Rendla bouche sèche —
Ville d'Italie — Auteur de

17—Souveraines — Répétition
ue.

18—Sage — Peiner — Ferme.

SOLUTION 230
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ACTUALITE FEMININE

DE LA TAILLE
X_ TALONS,

JUPES ET
PANTALONS
par CHRISTIAN LAGAUCHE photos: JEAN-PAULLA LIBERTE
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Comment accommoder les gros tricots, les
pulls moulants, les vestes super-confort de cette
année sans er votre budget? Avec la jupe de
Phiver dernier, le pantalon d'il y a deux ans!
Cela n’est pas très enthousiasmant,

jamais. Même recherche de
couleur et .de matières,
gamme x variés. Cetie
année on Fhoisit les ma-
tières -douillettes et on les
porte avec un chandail ou
un chemisier qui affine: la
taille. Les vêtements illustrés

A A ; roviennent de la boutique
Reste le jean qui ne se juste au dessus du genou à ull a Ville Lasalle située àlode pas. Mais si l'on a juste au dessous de la che- La Plaza K-Mart, rue La-envie de quelque chose de ville. Les matières sont pra- pierre (365-2219). Con-neuf? En effectuant ls revue tiques: fanclle, tweed, clusion: une seule jupe, oude tout cequi se fait, nous jersey, nylon, les couleurs un seul pantalon changentavons été étonnés de trouver sont neutres pour aller avec tout cet hiver.

autant de réponses à cette tout.

 
 it de réponses . Les prix de la_boutiquequestion”. Côté jupe, on Les pantalons. la même Bulle sont très raisonnables; s'attendait à leur retour, surprise: nouvelle minceur en cette période d’inflation,mais il y ena Beaucoup des pantalons

…

étroits ce qui prouve que même en« . plus que l'on imaginait et resque collants mais aussi bantieux de Montréal, on our prroomsmmen fe vrais classiques larges. trouve de l'importation àes , grandes es styles à suivre? ix. iques, iPour les fidèles dusoleil même en hiver,AnneMarie Gomez portelei un minibikinioo premières” Je lasaison, golf, Ie gros pantalon de on Pondà Monten intzine, une importatl Price, ce mail existe en piusieurs col et en trois tai uis les souples. rs lon- , Peternel le "TaliP.M.G. Collection Boutique Bulle, P p p paysan, l'éternel pantalon de portent de France, d’Italiegueurs sont variables, de velours qui ne se démode et d'Israël.

ARRÊT de GROSSESSE:

fee 1211-2120

“ (// CHAINE GRATUITE
avec l'achat d'un

SIGNE DU ZODIAQUE
Chaine en argent sterling de 15",

À

 

  
 

    
 

mailles de fantaisie offerte
3 GRATUITEMENT à l'achat d'un
3 SIGNE DU ZODIAQUE en argent

sterling.

Prix régulier *7.50

; EN SPÉCIAL    
 

COMMANDEZ MAINTENANTà

CHEZATSCOUNE
CASE POSTALE 70, STATION M, MONTRÉAL
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Sumi,LuresdewocoosnnCroce2e Re chedeseue prosde, sur , ceCOMMANDEPAYABLESUR LIVRAISON celle-ci, Collection Boutique Bulle. une touche sexy car elle doit être portée sans soutien-gorge.La jupe est une Jupepantalon de style “gaucho” juste au
dessus du genou. Collection Boutique Buile. 



 

 

    
 
Pour les sorties nocturnes, Anne-Marie
Gomez un ensemble noir en velours
boutonné sur le devant avec une ceinture
trèsmince à la taille. Collection Boutique
ulle.

Ensemble chemisier et jupe en nylon, une
importation d'Israël, le col roule du che-
misier est très large et la longueur de la
jupe atteint à peine la cheville. Collection
Boutique Bulle Lasalle.

 

  

 
Jupe cn velours juste au dessus du genou a motfloral, chemisier à manches larges et col

icier. Collection Boutique Bulle.

 

AAGHANTS BUDISQUE
DE SERGE BÉLAIR
POUR LE 326

   
 
Steve le propriétaire des BoutiquesBulle pote eus forge
pagnie de notre mannequin qui porte un pantalon très large
an velours avec un chandail en laine de style jacquard.
Collection Boutique Bulle.   

Gagnez

| chaque semaine
Pour ce faire, envoyez-nous la solution des mots croisés. Si

vote lettre est tirée au core parmi celles qui cuniiennits UD bouic

solution vous sagnerez un des cinq microsillons que nous offrons

chaque semaine à nos lecteurs.

N'hésitez pas à participer régulièrement à ce concours.

NO 327 SONS ET BRUITS
1 2 345678 59101 121344
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HORIZONTALEMENT
1—Crier, en parlant du

cochon Bruits
soudains et violents.

2—Monnaie d'Italie —
Produit un bruit
semblable à celui du
tonnerre — Préfixe
signifiant nouveau,

3—Dermier roi d'Israël
— Formule.

4—Qui rend service —
ient le coup.

S—Chinois bien connu
— Filet sous les oves
d'un chapiteau.

6—Auteur du “Roi d’Ys”
_ — Se dit d'un grand

bruit.
7—Tente — Festin et

réjouissances —
ge.

8—Usages — Affectation
oint d'attache.

9—Endroit qui offre une
détente — Qui ont
un son éclatant.

10—Crier, en parlant des
bovidés Soldat
américain — Drame
japonais.

11—Colére — Faire une
sternutation.

12—Symbole chimique —
Il attache des gerbes
— Passe à Champa-
proie:

13 Retour du même con

(pluriel) — Dans la
rose des vents
Prénom du chef de la
famille des Manuce.

VERTICALEMENT
1—Bruit d’un liquide s’é-

chappant d'un tuyau
transforme les

vibrations sonores en
oscillations élec-
triques.

2—Economiste français,
né à Lausanne -—
Rendre moins sonore.

3—Aptitude à apprécier
l'harmonie des sons
— Pièce de charrue.

4—Commune de Bel-
tique Lettre
grecque — Père d’A-
ram.

$—Eminence — Tumulte
— Un des points col-
latéraux.

6—Dure trois mois —
Bradype — Saints —
Thallium.

7—Fait un bruit sourd et
continu — Se -plaint
souvent, d’une voix
languissante.

8—A vu le déluge —
Bouddha, en Chine
— Appareil émettant
des sons par interrup-
tinne =t rétebiece-

ments périodiques
d'un jet d'air.

9—Coule en Autriche —
Répétition d'un son

A poil.
10—Démonstratif — Sé-

11—Père de Jason
Galeries extérieure
couverte — Altesse
Royale.

12—Partie d’un lustre —
Comploter — Rend
un son enroué.

13—Interjection méri-
dionale — A fait le
ortrait de Thomas

 

 

   

 

 

  

egnaudin —
Marque le temps —
Poisson rou;

14—Bruit — endre un
son prolongé.
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Remplissez ce coupon et
retournez-le avec la
ritle CONCOURS
KOTS CROISES _LE
PETIT JOURNAL PRO-
SLEME NO 327 — 3019

Sherbrooke,
1 Montréal H1W 1B3, P.Q.
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PARADIS
- DES

HIPPIES
Amsterdam est déci-

dément une ville qui
depuis quelques années
a changé bien souvent
de caractére — du
moins en apparence.
Cité cossue, bourgeoise,
ville d’art réputée, elle
est devenue, on s’en
souvient, vers 1960-

‘1970, la Mecque des
hippies d’Europe et
même des Etats-Unis.
D’innombrables repor-
tages ont “immortalisé”
le Vondelpark, avec des
milliers de jeunes en
train de jouer ou d’é-
couter les guitares, tout
en “grillant” une ciga-
rette de marijuana, ce    BES  
 Le coeur de la ville, c’est le monument de la libération où

que les policiers néer- les hippies ont l'habitude de se retrouver.
landais, bons enfants,
ou... sympathisants,
refusaient  systémati-
quement de réprimer.

Autant, quelques ciga-
rettes, ou paquets d’héroine,
consommés en amateur,
faisait dilettante, voire foik-
lorique, bons pour épater les
touristes, autant, depuis
1972, les réseaux interna-
tionaux de trafiquants de
drogue ont mis la main sur
la cité des canaux pour en
faire une véritable plaque
tournante des stupéfiants en

EST DEVENUE LA PLAQUE

En vérité -c’était le retour
à une vieille tradition des
années 50, (quand on

Blanches), mais qui n’avait
pas duré, Amsterdam fut
alors rapidement détrônée

Gênes, etc.

Des caids chinois

sérieuses lorsque, vers 1972,
les bas fonds de la ville

Le sexe est l'industrie première, du moins reconnue, de la ville. En fait, c'est la vente de
la drogue qui fait de 1a pégre hollandaise une des plus prospéres du monde occidental.

-t
Tout cela, c'était l'époque

héroique... romantique, qui
appartient au passé, qui
s'est radicalement trans-
formée depuis.

TOURNANTE
DES RÉSEAUX DE DROGUE

police, se
listes, à commencer par la

rendirent vite

1 Europe Occidentale. parlait aussi de la traite des par Marseille, Hambourg, Les chnses sont devenues
furent envahis d’étranges
caids chinois. Les spécia-

compte qu'il ne s’agissait
plus de pacotilles mais du

    Treasure Tours< eæ LA FLORIDE TARIFS HORS SAISON
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big business d'un aména-
gement d'Amsterdam et
passage naturel entre l’Amé-
rique et l’Europe d’une part,
le nord et le sud de I'Eu-
rope, de l'autre. De toute
fagon, des transactions fort
sérieuses.

ta plupart de ces nou-
veaux Messieurs asiatiques
avaient pour façade un bar
ou une boîte de nuit,
comme le fameux Mon
Tsoung, le patron du night
club SI HOY, qui a été
assassiné récemment dans
un réglement de compte
auquel la police hollandaise,
semblable à ses collègues,
dans des circonstances ana-
logues, n’a absolument rien
compris.

Hommes de paille,
hommes de main

Ce ne sont pas les décla-
rations de Tsou Fan, le
successeur de Mon Tsoung,
en affirmant que les pre-
tendus réseaux de la drogue
d'Amsterdam appartenaient
au domaine de la légende
— qui pouvaient éclairer la
situation.

Selon une vieille méthode,
u'on pratique également
ans d'autres pays, dans

d’autres villes, les Chinois
travaillent généralement
avec des intermédiaires,
d'hommes de main et
d'hommes de paille.

lis n’ont que l'embarras
du choix parmi les quarante
mille nouveaux émigrés de
Suriname, l’ex-Guinée hol-
landaise, qui sont venus
grossir dernièrement le
nombre des parias des quar-
tiers pauvres — la plupart
d’entre eux habitent dans le

Biljmermeer, dans un véri- La meilleure preuve en est
table ghetto. l'exode de la population

hollandaise de certains juar-
tiers, qui vont habiter

L’exode des (comme à New York, ou à
autochtones Londres) loin de vingt,

trente ou cinquante kilo-
Souvent analphabétes, ou Metres de la ville, préci-

presque, préts a.tout pour Sément pour ne pas côtoyer
quelques centaines de flo l# neere
fins, ils sont la main- ; |
d'oeuvre toute trouvée du Il en résulte qu’Am-
trafic des stupéfiants et du
crime en général.

La situation s'aggrave
d'ailleurs de mois en mois.

sterdam, qui comptait il y a
dix ans. neuf cent mille
habitants, n’en compte plus
que sept cent cinquante
mille. Et ce n’est pas fini.

QUELQUES CONSEILS
UTILES POUR CEUX QUI
VOUDRAIENT ALLER
A AMSTERDAM

Amsterdam, l'une des villes les plus fascinantes et les
plus “ouvertes” d'Europe et qui célèbre son 700 anniver-
saire en 1975, est accueillante à l’année longue. De Mont-
réal, on s’y rend en moins de six heures et demi a bord
d'aérobus des lignes KLM ou C P Air. L'unité monétaire
néerlandaise est le florin (ou guilder) qui vaut environ 40
cents canadiens.

Ville cosmopolite au possible, Amsterdam regorge d'ex-
cellents restaurants dont certains sont célèbres comme le
Djawa (prononcer Java), spécialisé dans la véritable cuisine
indonésienne, le Gouden w (le Siècle d'or), qui est à la
fois un restaurant et une taverne et le D'Vijff VI (les
Cinq Mouches), au décor d’origine remontant au 16è siècle.

Le Rijksmuseum renferme une collection de tableaux
anciens, oeuvres de Rembrandt, de Hals, de Leonardo da
Vinci et d'autres grands maîtres, évalués à plusieurs mil-
lions de dollars. On y trouve aussi le Musée municipal où
abondent les oeuvres de Van Gogh. Quant aux cabarets et
boites de nuit où le nu et l'érotisme dominent, ils abondent
à Amsterdam, où il existe également un “quartier réservé”
ui fascine invariablement les étrangers, les ‘hôtesses de

fit” étant visibles de l’extérieur grace à des glaces a
miques.En octobre et novembre, le mercure oscille entre

et .
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Nos spécialités:
le steak et les cuisses de grenouille

RESTAURANT— BAR SALON

LaGrenowille etle
3459 rue ST-DENIS

MONTREAL
=

‘Pour réservation: 268-0652, 288-2470 «
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V s'agit d'un aides d'agile, de 8” be
houteur por 4°" de lergeur ot 7” de lon-
gow, dont lo corps est strié de nom-
broux petits sillens. I suffit d'humecter
FHERBANIMALet d'étendre uniformé-

ment un sachet de graines CHIA dans
les sillens de le remplir d'eau par l'ou-

verturs dans le cou et votre chouchou
on céramique deviendra tout vert ot
dodu. Faites-vous vraiment plaisir!

Postez votre coupon sens tarder.    

“un cadeaurare)
| POUR CEUX QUIONTTOUT

OU RIEN !

Pherbanimal..
A.

995
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1) L'HERBANIMALost unjoli bibelot. 2) L'HERBANIMALsprès quelquesjours.

L'horbe CHIA pousse rapidement.

 

 

 

 
 
3) Doux comaines plus tard, oi l'HERBANIMALost toujours rempli d'eau.

Veuillez m'envoyer …

[J cheque[] mandat de
taxe

frais de poste et d’embaliage .................

(comprenant un sachet de graines CHIA) .
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Comme beaucoup

de rois, Hassan II,
souverain du
Maroc, a déjà
échappé à plusieurs
attentats. On
pourrait dire qu'il a
la “baraka”. Même
fi ses pires ennemis
ont été écartés, il
risque toujours sa
vie dans un futur
attentat. Hassan II
ne jouit pas d’une
grande popularité
auprès des intellec-
tuels et d’une
fraction des Maro-
cains, a cause de sa
richesse, qu’on dit

Etre scandaleuse.
Hassan I! naquit en 1929

à Rabat, capitale du Maroc,
où régnait son père le
sultan Mohammed V.
Depuis 1912, le Maroc était
un rotectorat français,
c’est-à-dire un Etat sous
protection de la France,
tout en conservant son
propre gouvernement et sa
structure politique. La paci-
fication du Maroc ne com-
menga vraiment qu'avec la
reddition d'Abd el-Krim en
1926.
En 1927, le jeune sultan

Sidi Mohammed ben
Youssef succédait à son

e Le jeune Moulay
«Hassan naîtra deux ans

après. Le Maroc connaîtra
une stabilité jusqu’au débar-
quement allie de novembre
1942, grâce au maréchal
Lyautey et à son successeur
le générai Noguès. Le sultan
Mohammed devient alors
chef d’un mouvement natio-
naliste qui réclame l'indé-
ndance du Maroc dès

janvier 1944. Toutefois, le
sultan ne parvient pas à
faire l’unanimité, car les
chefs de tribus groupés der-
rière le pacha de Marra-
kech, le Glaoui, redoutent
l’indépendance et les ré-

« formes religieuses prônées
par les nationalistes. Ils
parviennent à faire déposer
ohammed V le 14 août

1953. Le prince Moulay
Hassan va connaître avec
ses parents l'exil en Corse
puis à Madagascar. Mais en
octobre 1955, le même le
Glaoui réclame le retour de

@ Mohammed V et de sa fa-
mille. En 1956, c’est l’indé-
pendance du Maroc.

Chef des
e forces armées
B En 1957, Mohammed V
«est proclamé roi et son fils

Moulay Hassan prend le
itre de prince héritier. Il
devient chef du gouver-
nement en 1960 et Hassan
Il cst nommé vice président
du conseil. Moulay Hassan
est placé à la tête des
forces armées marocaines.
En 1961, le roi Mohammed
V meuri el son fils Moulay
Hassan devient roi du
Maroc sous le nom de
Hassan II.

Hassan Il va alors con-
naître toute la gamme des

HASSAN Il
RO DU MAROC
A LABARAKA

tique. Le parti nationaliste
Istiqlal entre dans 1"Oppo-
sition. Dés 1963, les com-
plots commencent. Les fo-
menteurs sont condamnés à
mort, mais pas une sentence
ne sera exécutée. Des
émeutes éclatent à Casa-
blanca en 1965. Le peuple
est en but à des difficultés
économiques graves et il se

désintéresse totalement des
querelles de parti. Dès juin
965, l'état d'exception est

décrété, le roi Hassan II
devient alors un monarque
absolu. Il gouverne avec des
ministres qu’il choisit lui-
même. Petit à petit, il se
forme une opposition au
sein des couches ouvrières,
intellectuelles partisans d'un

régime républicain. Les
masses paysannes, la bour-
geoisie, les milieux tradition-
nalistes restent fidèles à la
dynastie alaouite.

Sur le plan internationnal,
Hassan II a dû tenter de
régler de graves différends
avec son voisin l'Algérie au
sujet du partage du Sahara,
sans résultat. Aucun des

deux pays ne veut se plier
aux accords de Bamako.
L'Algérie conserve actuel-
lement la totalité du Sahara.
Cette revendication revient à
l’ordre du jour avec la
marche sur le Sahara es-
pagnol. Cette marche a un
double but. celui de relancer
le réglement des accords de
Bamako qui tentait de dé-

 

   
 

finir les frontières saha-
riennes par un arbitrageet
de prouver aux Marocains
que le roi Hassan II a bien
en main les destinées du
Maroc. Hassan II tente
ainsi de raffermir son
pouvoir pas mal ébranlé par
deux tentatives de coup
d'État qui ont fuiili lui
coûter la vie.

Réfugié dans
les toilettes

Le premier coup d'Etat
se déroula en juillet 1971,
alors que le roi du Maroc
donnait un diner en
l’honneur du monde diplo-
matique. Des soldats mi-
traillérent les invités dont
lusieurs furent tués ou
lessés. Le roi dut son salut

au général Oufkir qui l’en- .
traina et Penferma dans une
toilette du palais d'été.

Mais c’est ce même gé-
néral Oufkir que l’on re-
trouvera au deuxième at-
tentat en août 1972, alors
que l’avion du roi, un

ing 727, est mitraillé par
des avions de chasse des
forces armées marocaines.
Le roi eut la vie sauve
grâce au sang-froid du
pilote et à l'excellence du
Boeing 727 qui put atterir
criblé de -balles. énéral
Oufkir se suicida ou fut tué
selon des versions contradic-
toires.

En fait le général Oufkir
joua un trés grand rôle dans
ces complots comme dans
l'affaire Ben Barka, un chef
de l’Opposition marocaine
qui fut enlevé et tué grâce à
la complicité des services
secrets et de la police fran-
çaise. Le général Oufkir fut
condamné à mort par con-
tumace par un tribunal fran-
çais, mais la sentence ne
put jamais être exécutée.

Si la marche sur le
Sahara redore le blason de
Hassan Il, à moins qu’elle
nenfioyoaue un nouveau
conflit avec l'Algérie, le roi
du Maroc n’est pas à l’abri
d’un nouveau complot ou
coup d'Etat, car l’aile pro-
gressiste marocaine voit
d’un mauvais oeil le pouvoir
absolu d’un roi dont la ri-
chesse et la conduite lui
arait scandaleuse. Le roi
assan II a souvent défrayé

la chronique mondaine, en
France. Il a été récemment
en observation dans un hô-
pital parisien où il devrait
subir une intervention au
rectum. Il a déjà subi une
première intervention chirur-
gicale il y a peu de temps.

Le train de vie que mène
le roi, la munificence de ses
réceptions, sa richesse per-
sonnelle, son goût trop pro-
noncé pour le golf, sa vie
de plaisir qui est loin d’être
conforme avec le Coran,
tout irrite profuidément ces
tains Marocains. D'autant
plus que le revenu moyen
d’un Marocain est le plus
bas de tous lespa s arabes
et même ceux d'Afrique du
Nord (inférieur à celui d’AI-
érie et de Tunisie) et parmi
es plus bas des pays
moyennement développés.
alors que le pays a des ri-

3 chesses naturel les impor-
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Le sultan Sidi Mohammed ben Youssef, en compagnie de ses deux fils, Moulay Hassan,
futur Hassan Il (à gauche) et Moulay Abdallah, au moment où on lui ordonne de partir
en ex:

 

 

 

Tous les ‘vendredis, le roi Hassan II se rend à la mosquée pour la prière, soit sur un
cheval blanc ou en carrosse.
 

LLJA Ad

Un excellent livre
de recettesavec
CEA

Économiste en sciences ména-
gères et spécialisée en alimenta-
tion et art culinaire, Angèle Lan-

dry-Day a une solide expérience

de la cuisine canadienne acqui-

se tant dans les milieux franco-

phones qu'anglophones.

C'est surtout par son expérience

d'animatrice de chroniques culi-

naires (journaux, radio, TV} et
l'arrivée du cidre sur le marché

québécois que l'auteur a été

amenée à proposer les recettes
de ce livre. Dans chaquerecette.

en effet, elle a voulu tenir comp-

te de façon spéciale des habitu-
des des Québécoises et des par-
ticularités du marché.

Des milliers de femmes se sont
procuré ce livre captivant, qui

permet de donner une nouvelle

dimension à la cuisine québécoi-

se. Ce volume de 112 pages se
vendait $2 25, il y a quelques
mois à peine. Votre journal. à la

suite d'une entente spéciale,

vous l'offre au prix extraordinaire

de 98 CENTS plus 25 cents de
frais de poste, soit $1.23.

Hatez-vous de commanderce livre, caril ne nous en

reste que quelques milliers en stock

des recettes éprouvées

par Angèle Landry-Day

“LE CIDRE À BOIRE ET À MANGER"

   

  

  
  

  

=.

     La salle du trône au palais royal de Rabat, la capitale du Maroc.  xp22et2SSYSGnSrSSSEDDSSO————
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nouvelles internationales... nouvelles inter

VANESSA REDGRAVE
PASSIONNE LES
POLICIERS BE
SCOTLAND YARD
Le dernier rôle de l’héroine de ‘Blow

Up’, Vanessa Redgrave, l'interpréte ins-
pirée d’Isadora Duncan à l'écran, pas-
sionne les poiiciers de Scotland Yard. C’est
que P'étoile numéro 1 du cinéma britan-
nique est aujourd’hui la si Paonaria d’un
groupuscule gauchiste, le Parti révolution-
naire ouvrier, installé dans un château
proche de Londres où les policiers viennent
de découvrir une caisse munitions. Ce
Qui a provoqué la descente de la police, ce

=>

 c'est vraiment le grand amour et Julien ne
voit plus que sa Miou-Miou. l’héroine des-
célèbres “Valseuses” de Bertrand Blier. On
sait maintenant pourquoi ce garçon dyna-
mique qui réussit à remplir l'Olympia de
Paris dans cinq séries successives de spec-
tacles. a. du jour au jendemain. délaissé la
chanson C'est simplement pour être tout n
elle, tout à Miou-Miou.

Mais il s’agit d’un coup de foudre de
l'amitié. Et s'ils fôrment un couple, c’est
un couple de copains. Ils tournent présen-
tement un film charmant “D’amour et
d'eau fraiche”. Et c'est pour les besoins de
ce film que leurs attitudes sont telles.
On peut

seront l’un

d'éluder les questions qu'on lui pose à ce
sujet.

“hi Adressez-vous à Richard. déclare-t-elle.
Lui seul est responsable de ce qui peut
m'arriver à présent. Tout ce que je x
vous dire, c’est que sans moi Richard
n'aurait jamais cessé de boire.”
On u (eme d'en savoir plus long en

questionnant Richard Burton lui-même.
Mais l'acteur gallois s’est contenté de
pousser un juron, en haussant les épaules.
Comme il le fait chaque fois qu’il est trop
embarrassé pour répondre.

POLITIQUE
NOUVELLE JEANNE
D’ARC DE LA

   

 

rédite d'ores et déjà qu'ils
es “couples de cinéma” dont

le souvenir ne s'efface plus.

DRAME

sont les déclarations d’une jeune comé-
dienne, Irene Gorst, 28 ans, membre du
parti, qui accuse Vanessa et ses camarades
de l’avoir séquestrée pendant sept heures.

BURTON ÉPOUSE
LIZ MAIS “JIW”

DROITE EN
GRANDE-BRETAGNE

 

Les conservateurs britanniques croient
maintenant avoir vu surgir dans leur pays
une nouvelle “Jeanne d’Arc de la droite”. i
Et c’est nulle autre que Margaret Thatcher,
leader du Parti conservateur de Grande-
Bretagne.

Margaret Thatcher s'est révélée sous cet
aspect au dernier congrés conservateur du
pays. Elle a profité de l'occasion pour s'at-
taquer à l’étatisme et au socialisme. Elle a
soutenu que les Britanniques ne vivent pas jt
actuellement la crise du capitalisme, mais à
‘la crise du socialisme”.

Margaret Thatcher a ainsi parlé pendant
45 minutes. Elle a dû subir une douzaine !
d'interruptions d’allégresse. Sa grande
croisade venait de commencer. Le lende-
main, les quotidiens britanniques portaient
l'écho de ce grand discours. Et le “Daily
Mail” titrait sur cing colonnes à la une:
“Magnificent Margaret” (magnifique Mar-
garet).

Margaret croit qu’un pays qui a inventé

Pourquoi? Pour lui faire avouer qu'elle
servait d’indicatrice à Scotland Yard. Va-
nessa Redgrave que le magazine “Time” a

« ‘ un jour baptisée “la plus fantastique in-
vention de I'Angleterre depuis le radar”,
réplique: “C'est un coup monté. Une pro-
vocation.” Et elle a décidé de porter
plainte.

SERAIT ENCEINTE
  

 

 
 

Michèle Morgan a connu sans doute l’un,
des plus durs étés de sa vie. 

talisée d'urgence à Paris. La comédienne
reprit alors la route de la capitale où elle
demeura au chevet de sa mère jusqu’à sa
sortie de la clinique.

Troisième coup dur. — Quelques jours
après, autre drame: la petite Samantha,
l'enfant unique de son fils, Mike Marshall,
a failli se noyer au large de Saint-Tropez.

Quatrième coup dur. — Tout se mit à
mal aller entre Mike Marshall, son fils, et
sa femme Catherine Prou. Et Michèle dut
assister impuissante à la séparation du
jeune couple qui avait connu, pendant tant  

 

 

  
 

 

 

- 5 et imposé au monde entier le ihé, le
v oeansMuy fin au whisky, la pénicilline et la Rolls-Royce, ne

cours de l'été que Michel Morgan a appris peut se laisser emprisonner par le socia-

qu’elle doit quitter, à la fin de l’année, son lism. eehôtel particulier de l'ile Saint-Louis, hôtel t notons que, selon un dernier sondage, !
qu’elle aimait tant. 54 pour cent des sujets de sa Gracieuse

Majesté se déclarent prêts à voter conser.
vateurs contre 31 pour cent en faveur des

CINEMA travaillistes. Ca s'annonce bien pour la ;
“nouvelle Jeanne d’Arc de Grande-Bre- ,

LE COUP DE tagne.” «|
FOUDRE DE Les retrouvailles de Richard Burton avec |
J LIEN _ Elizabeth Taylor, commencent appa- ;
U CLERC remment bien mal. : |

=. Burton a réépousé sa belle Liz, mais il
js paraitrait que *Jim" est enceinte. Si la

»

   
  nouvelle se confirmait, les retrouvailles du

célèbre couple commenceraient d'une bien 

Vanessa est tres active dans les muuve-= : étrange façon.
ments de britanniques. La police la : EL
surveille continuellement et Vanessa Le bonheur retrouvé d’Elizabeth Taylor

a mobilisé toute l’attention du public qui a
ainsi oublié les deux victimes de cette af-
faire: Henry Wynberg, l'éternel chevalier
servant de la star, et la jeune Noire améri-
caine, Jeanie Beil, que Burton appelait tout
simplement “Jim”.

n dit que, depuis ce remariage. Henry
Wynberg. désemparé, désoeuvré, erre dans
les rues de Londres, se sauvant à toutes
jambes dès qu'il voit apparaître à l'horizon
ce qui ressemble à un photographe.

Quant a Jeanie Beil, Burton l’avait
connue en janvier dernier, à Nice où il
tournait le film de Terence Young, “Jack-

SfRIE NOIRE

€ MICHÈLE MORGAN
WOUBLIERA PAS
DE SITOT LE

3 TRISTE ÉTÉ "76
& Chacun de nous a connu ça. Il est des

ériodes où tout semble aller de travers
‘est ce qui est arrivé à Michèle Morgan

et on peut craindre que cette grande ac-
trice trançaise n'oublie pas de sitôt le Uiste
été de 1975.

Premier coup dur. — L'épreuve a frappé
l'homme qui partage sa vie, Gérard Oury
qui a appris, en plein mois de juillet, que
le célèbre Louis de Funès, atteint d'une
crise cardiaque, ne pouvait pas tourner son
film “le Crocodile”. Véritable désastre qui

Après le film, Jeanie avait suivi Burton
dans son chalet suisse de Celigny, au bord
dn tae léman Ft Raton a "aver elle
Au mois d'août, des rumeurs ont circulé
que “Jim” était enceinte de Burton. Aux
questions qu'on lui posait, “Jim” n'avait
ue cette réponse: “Je ne peux rien vous

dire. Demandez à M. Burton.” L'acteur,
lui, se contentait de pousser son gro-
gnement habituel.

  
 

Pour Julien Clerc, c’est le coup de foudre,     voyait ainsi réduites à néant deux ani mais le coup de foudre de l’amitié. Et puis ce fut l’annonce du remariage de
= de ations minutieuses. ; Richard avec Elizabeth. Aujourd'hui, “Jim” A

uxième coup dur. — Peu de temps Julien Clerc en est fou, toqué, épris est retournée dans sa Californie natale. A I
après son arrivée à Saint-Tropez pour ses
acances, Michèle Morgan apprenait que

 

comme il ne l’a peut-être jamais été dans
sa vie. Pourtant Julien Clerc en a ren-

-- centrédesfemmes dans-se- vie. Mais là

La “nouvelle Jeanne d'Arc de Grande-
Bretagne” , c'est elle: Margaret Thatcher.
Du moins, pour les conservateurs anglais.

Los Angeles, on parle beaucoup de son
bébé. Mais la jeune Noire, au seul nom de
Burton, éclate en sanglots tout en tentant
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COUP DE FOUDRE -  aux femmes dans la plupart des matières

 

LE CHAN NE
RÊVE PLUS QUE
DE SOPHIA LOREN
 

   

 

  
Sophia tournera 12 films en Iran, un vrai
contrat des Mille et Une Nuits.

Sophia Loren vient de décrocher un vrai
contrat des Mille et Une Nuits. Une
somme énorme pour tourner 12 films en
Iran, dont le premier, “Cassandra Cres-
sing”, a commencé en octobre. Et toute
cela, sur l’ordre exprès du Chah d'Iran lui-
meme.

Le souverain de l’Iran a été littéralement
subjugué par la beauté de l'actrice ita-
fienne. À quelle occasion? Lors du vision-
nement du film de Lattuada, “Une bonne
planque”, dans lequel Sophia apparaît ex
petite tenue.
— Elle est vraiment d’une beauté extra-

ordinaire, a lancé le chah. Elle a 40 ans,
mais c’est une femme qui vieillira très
bien, Il faut la contacter et lui proposer un
contrat.

, Le chah a en effet décidé de créer une
industrie du cinéma es: Iran, pour concur-
rencer Jes Tims américains. Lira a donc
‘ait une fabuleuse proposition Sophia qui
habite présentement avenue George-V.

, Une fois le contrat signé, Carlo Ponti a
été chargé de créer la nouvelle société de
cinéma aux portes de Téhéran, et de di-
riger le cinéma iranien.

Carlo Ponti sera donc le producteur des
films dont Sophia sera la vedette. Et le
plus étonnant, c’est que, jusqu’à ce jour, le
chah n’a jamais rencontré Sophia en chair
et en os.

LES SEXES

LE FEMINISME
EN PREND UN
COUP SOLIDE

L'un des principes de bare du féminisme
est qu'il n'y a pas de différences impor-
tantes entre les sexes. Mais voilà que ce
crédo est maintenant fortement ébranié en
ce qui concerne, du moins, l’intelligence
scolaire.

Il y a six ans, une commission gouver-
nementale a commencé, à Denver, une
enquête portant sur l'éducation. Après
avoir analysé les tests donnés à près de
9,000 étudiants et jeunes adultes à travers
les Etats-Unis, Ia commission en vient à la

conclusion que Jes,hommes sont supéripure,

 

académiques.

Le rapport de cette commission dé-
montre qu'en sciences, en mathématiques,
en sciences sociales et en civisme
quatre des huit secteurs étudiés — les
sexes sont, en gros, sur un pied d'égalité à
l'âne de $ ais.

Mais, à l’âge de 13 ans, les filles, en ces
secteurs, commencent à tirer de l’arrière.
Et cette dégringolade se poursuit dans l'a-
dolescence et l’âge adulte.
Dans le domaine de la lecture et de la

littérature, les femmes sont en avant des
garçons jusqu'à l’âge de 17 ans. Mais, en
vieillissant, elles perdent du terrain là
aussi. Dans les années qui suivent, les
femmes ne sont supérieures aux hommes
(parfois) qu'en musique et en facilités d'é-
criture.

La commission a trouvé que les garçons
dominent les femmes d'une manière Sora.
sante” en mathématiques. Les fillettes de 9
ans sont aussi bonnes que les garcons en
arithmétique élémentaire. Mais elles ont
beaucoup de plomb dans l’aile lorsqu'elles
arrivent en géométrie et en règles le me-
sures. Un des directeurs de l'enquête, le
professeur Roy H. Forbes, croit que ces
résultats réflètent “des forces plus ou
moins subtiles — à la fois dans le système
d'éducation et dans notre société — qui
affectent l’éducation des femmes.”

POP
JOHN LENNON GAGNE
UNE BATAILLE
DE QUATRE ANS
Ca n’a pas été une petite affaire pour

John Lennon que cette bataille de quatre
années qu’il a engagée contre le gouver-
nement américain qui voulait le déporter.
Pourquoi? A la suite d'une histoire de
drogues qui s'était déroulée en Grande-
Bretagne.

Les choses ont commencé à bien tourner
pour lui lorsque Lennon a obtenu une sus-
pension temporaire des procédures pour
des raisons humanitaires: sa femme Yoko
Ono était enceinte.

Ces jours derniers, à la veille du 35ème
anniversaire de naissance de son
épreuve s’est finalement terminée. Une
our d'appel a interdit aux officiels de

immigration américaine de déporter l'ex-
e.

Et Lennon, rayonnant de joie, de s’é-
crier: “C’est un beau cadeau d'anniversaire
que les Etats-Unis me font, à moi, à Yoko
et au bébé.”

Deux jours plus tard, Yoko, qui a 42
ans, donnait naissance à Sean Ono
Lennon.
 

   
 

John Lennon a gagné une bataille de
ustre ans contre le gouvernement amé-

in qui voulait le dé Grande-
bague

BELIER
du 21 mars
au20 avid   

Vous bénéficierez d'une
belle paix intérieure et vous

7 ffrir des distrac
Sur le plan

amical, vous serez trés fa-
vorisé(e). Au travail. appli-
uez-vous a bien faire ce que

vous avez à faire. Une pro
motion inattendue pourrait
s'ensuivre. Ne vous laissez
pas entrainer à des dépenses
supérieures à vos moyens.
L'économie servira vos be-
soins. Du côté de vos
amours, les astres vous sont
relativement favorables. M n’y
aura pas de doutes, ni de
malentendus sérieux. C’est le
temps ou jamais de foncer, si

  

TAUREAU
du 3! avd
aw 20 mat

   

     
par vos

3 z voite ai
titude qui pourr devenir
blessante pour ceux quitra.
vaillent à vos côtés. Une dé-
cision trop improvisée
pourrait mener à des dévelop-
pements désagréables et vous
entraîner à fournir un effort
continu bien plus longtemps
que vous ne l'aviez prévu. En
amour, recherchez toutes les
occasions où chacun pourra
manifester sa personnalité
avec naturel, Grandes possibi-
lités de confidences dans l'ex-
pression des sentiments réci-

- GEMEAUX
3 du 21 mar

x au 21 jn

-

Un malaise soudain pourra
nécessiter une visite chez le
nie Tow « qui cat dis
voyages, soyez très prudent(e)
sur 1a route entre les 6 et 9
du mois. Vous êtes trés soupe
au lait et les réprimandes que
certains membres de votre
famille pourraient vous faire
ne vous plairont guère. Vous
pourrez impressionner vos
clients et les personnes avec
qui vous faites affaire. Prenez
soin plus que jamais de. votre
réputation. En amour, len-
tente avec l'être aimé sera
difficile. Ne faites pas les
yeux doux à d'autres qu’au

  

 

proques. À condition d'éli- conjoint. Car le tonnerre
l'occasion vous en est miner certaines contraintes. pourrait s'abattre sur vous.
donnée.

CANCER LION VIERGE
du 22 juin du 24 pallet fu 24 août
au 23 juilier _ au 23 avût

 

Votre santé n’est pas si
mal. Mais il y aurait. de ce
côté, une belle amélioration,
si vous vous décidiez à faire
un peu plus de “iogaiog Au
travail, vous néficierez
d’une bonne résistance ner-
veuse et vous aurez quelques
bonnes surprises. Sur le plan
sentimental, faites attention à
ce que vous seriez tenté(e) de
dire, car vous pourriez jo-
liment gaffer. D'ailleurs, la
personne aimée se montrera
des plus tolérantes. N'hésitez
donc pas à dialoguer. Vous
en serez récompensé(e) par la
joie qu'elle vous démontrera.

 

Votre situation pécuniaire
ne vous permet pas de vous
montrer prodigue. Soyez donc
raisonnable dans vos dé-

ses. Ne gaspillez pas vos
onds. Une circonstance
agréable vous permettra de
vous faire apprécier par les
personnes dont vous serez
entouré(e). Ne comptez
trop sur l'aide d'autrui. Mon-
trez-vous patient(e) afin de ne,
pas compromettré vos rap-

ports avec votre entourage.

Seule une coopération loyale
vous permettra d'atteindre les
buts que vous vous fixéz. Sur
le plan de l'amour, pas de
problèmes. Les astres sont
avec vous.

au 23 septembre

 

Les voyages vous seront,
d'une façon générale. très
profitables. Mais ne faites pas
trop le brave. Sur le plan du
travail, tous ceux qui utilisent
leurs talents pour gagner leur
vie connaîtront de vives satis-
factions. Les artistes seront
trés applaudis. Du 4 au 6, les
risques financiers peuvent être
très coûteux. Si vous êtes
marié(e), évitez de jouer les
don juan ou les prima donna.
Autrement, gare à la casse!
Avec votre conjoint(e), évitez
toute tendance à vous
plaindre que l’on vous né-
Blige. Après tout, vous ne
récoltez peut-être que ce que
vous avez semé.

 

 
BALANCE
du 24 septembre
au 23 octobre

 

Les
favoriseront beaucoup plus
que vous ne le pensez, powr
Obtenir un crédit ou acquérir
un objet utile. Prévenez d'a-

circonstances vous

vance les personnes aux-
quelles vous désirez rendre
visite afin d'être assuré(e)
d'en recevoir un bon accueil.
Vous réaliserez bientôt l’une
de vos aspirations les plus
chères et vous recevrez une
preuve d'affection qui vous
ira droit au coeur, toute
façon. le domaine de l'amour
vous est grand ouvert cette
semaine. Si vous êtes céliba-
taire, des aveniures que vous

SCORPION
du 24 octobre
au 22 novembre

Freinez votre tendance à
vous fatiguer inutilement. Et
cela pour des tâches sans in-
térêt. En ce moment. vous ne
pouvez pas vous appuyer sur
une trés bonne santé. Alors,
ménagez-vous. Evitez d'em-
prunter de l'argent. Conten-
tez-vous de celui que vous
avez. Pensez à l’avenir et
cessez de vous complaire
dans les souvenirs. La con-
foncture planétaire est généra-
lement mauvaise sur le plan
affectif. Mais il ne faut pas
vous alarmer. Rien d’irrémé-
diable ne se produira. Ne
tentez pas le diable. Une

 

SAGITTAIRE
du 23 novembre
du 21 décembre

Votre
quelque
indisposition physique ou
encore d'une ¢ ce qui
vous portera à la dépression.
Par contre, à votre travail
vous obtiendrez enfin le con-
cours d’une personne sur qui
vous comptiez depuis si long-
temps. Et vous vous assu-
rerez un avantage important
en évitant un malentendu. Par
contre, vous aurez peu de
chance d'atteindre le but sen-
timental que vous visiez. Ne
courez donc pas de risques
inutiles dans ce domaine.
Restez tranquille chez vous et

  

 

n’oublierez jamais sont à simple parole un peu vive rechargez vos batteries pour
votre portée. Avez-vous pourrait causer des tempêtes des jours meilleurs.

_besoin d'un dessin? irréparables.

CAPRICORNE VERSEAU POISSONS
du 22 décembre du 21 janvier du 19 février
au 20 janvier au 10 février au 20 mars

 

Il ne faudrait pas que la
crainte de l'avenir vous fasse
reculer devant le bonheur qui,
comme le dit ln chanson, va,
cette semaine, passer pres de
vous. Ne laissez d’ailleurs
asser aucune occasion de
aire progresser votre si-
tation. Et cela tout en re-
cherchant des garanties de
stabilité. Dans le domaine de
l'amour, les influences as-
trales vous apportent charme
et succès. Si votre coeur est
libre, vous recevrez beaucoup
d'invitations et l'on voit Cine
conquéte en perspective. Cela
se produira probablement un
samedi soir. Ayez donc l'oeil
aux aguets.

 

  
 

Les entreprises auxquelles
vous consacrez votre at-
tention semblent marcher par-
faitement. Il vous sera fait
d'autres propositions
beaucoup plus intéressantes,
aussi bien sur le plan du
travail que spéculatif. Elles
reclameront des efforts plus
accentués. On nespeut pas
dire que vous vous sentiez
très sûr(e) des sentiments que
vous portez à l'égard de cer-
taines personnes qui vous
entourent. Le doute sera res-
semi par vos proches qui se
montreront certainement un
peu hostiles. Une explication
orageuse rrait en découler
et vous affecter profondément. Certains de vos projets

réussiront. D'autres seront
des fiascos. N'en soyez donc
pas surpris(e). Les astres vous
auront avertife) de tout ce
qui arrive. De toute façon,
soyez philosophe et ne vous
impatientez pas. En attendant,
vous sentirez la nécessité
d'apporter certains change-
ments dans la décoration in-
térieure de votre domicile.
Allez-y… Si vous aimez, votre
caractère sera sombre el vous
aurez des sautes d'humeur.
Sentimentalement, on peut
dire que vous traversez une
crise que vous ne pourrez pas
vous ex liquer, Mais ça
passera. Puis de nouveau, ce
sera le ciel bleu.  
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aller & une certaine

a que 15 ans et elle a déjà dû souffrir de discrimi-
sportifs à l'égard de son père. Parfois elle se

ie, est-ce parce qu'elle est

VE VA SUR TAN L LAS 02

“DONNE-NOUS TA FILLE OU TU SERAS OBLIGÉ DE RESTER CHEZ TOI”

ENXO S'EXILE
Pour l’amour de leur

nère et parce que ce
dernier est viciime
d’une discrimination du
club de Pointe-Claire,
deux jeunes filles de 15
et 17 ans, doivent
s’exiler pour pouvoir
continuer leur entrai-
nement.

Discrimination
contre
deux adolescentes
hongroises °

Monsieur Kieffer est venu
s'installer au ébec, après
avoir fui les chars d'assaut
russes qui envahissaient la
Hongrie en 1956. Victime
de la répression russe, il
croyait trouver la liberté en
venant s'installer au Québec.

Sportif et entraineur de
profession, papa Kieffer se
trouva un poste comme pro-
fesseur d'éducation physique
dans une école secondaire
de l’ouest de l'ile de
Montréal mais ce qui lui
tenait le plus à coeur c'est
l'éducation de ses deux filles
qui sont toutes deux nées
au Québec.

Gyorgyi et Eniko, 17 et
15 ans, sont deux jolies
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Gyorgyi Kieffer, championne oe plongeon a remporté plusicurs championnats au Québec,
au Canada, aux Etats-Unis et en

UNE ADOLES
rope.

CENTE DE 15 ANS
OBLIGÉE DE CHOISIR
ENTRE LE CHAMPIONNAT
DU MONDE ET SON PÈRE
blondes membres du West
Island Diving Club. Plon-
geuses de grand talent, elles
ont réussi atteindre le ca-
libre intemational grâce aux
efforts incessants d’un père
qui les adorait comme la
prunelle de ses yeux.

A 11 ans, Gyorgyi rem-
portait le championnat du
Canada pour les hauteurs
de | mètre et de 3 mètres.
A 12 ans, la jeune Kieffer
est championne du monde
de plongée du 5 mètres. Si
Gyorgyi a réussi à rem-
porter plusieurs médailles,
sa petite soeur est ce qu’on ’
appelle un hénomène.
niko qui excellene en ma-

thématiques et en musique, à
au moins une vingtaine de
médailles à son actif, En
1973, elle remportait la
médaille d'or aux cham-
pionnats du monde en Bel-
gique.

WORLOGERIE-BIOUTERIE
À l'écsie - À tn moines - Béplnate grotaits

 
LTCETEEte

“Si tu ne nous
donnes pas ta fille...”

Ces talents vont-ils être
gaspillés à cause de la dis-
crimination du club de
Pointe-Claire à l'égard du
père Kieffer. Au Québec, il
n’y a que deux Jiscines où
les tremplins de plongée
sont réglementaires: Qué
et Pointe-Claire. C’est ce
qui explique que la plupart
e nos championnes de
plongeon viennent de la
artie ouest de l’île de
lontréal.
Parce que Monsieur

Kieffer n’est pas un entrai-
neur officiel de la piscine de
Pointe-Claire, on lui fit des
conditions impossibles: on
lui proposa de venir en-
trainer ses filles entre 9 h
30 et 10 h 30 le soir, de
quoi décourager tout entrai-
neur. On lui proposa de

dre ses filles mais sans
ui. On alla même jusqu’à
lui proposer de s'inscrire lui
et ses filles à raison de
$400, par an, ce qui faisait
un total de 1,200 dollars
pour pouvoir venir à la
iscine de Pointe-Claire où

filles seraient obli de
plonger parmi tous les na-

« Seurs... qui - viennent -- s'y
 

baigner à temps perdu.
Mes doivent aller s’en-

traîner à Ottawa, parce
qu'un club local les refuse.

Devant ce dilemne et
parce que le talent des deux
illes est indiscutable et
parce qu’aussi l'entrainement
du père Kieffer avait fait
ses preuves, la Fédération a
décidé de ne pas séparer la:
famille Kieffer et de fi-
nancer Ventrainement de nos
deux plongeuses. La famille
Kieffer doit donc se rendre
toutes les fins de semaine à-
Ottawa pour permettre aux
deux filles de s’entrainer. t

Pour remporter les cham-;
pionnats du monde, il fau-
drait que les deux athlètes
puissent s'entraîner tous les
Jours, ce qui n’est pas le
cas à l'heure actuelle.

A cause de la jalousie ou
d’une incompréhension fon-
damentale, le Québec risque
de gaspiller ces deux jeunes
talents. Notre journal ne
peut que dénoncer cette si-
tuation qui oblige des -
bécoises à aller s'entraîner
en Ontario alors qu’il y a
de la place dans une piscine
à quelques minutes leur
domicile.
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LA PATINOIRE SERT DE TERRAIN
DE COMBAT AUX ICE CAPADES

LE JONGLEUR ALBERT
LUCAS EN GUERRE
FROIDE AVEC LES RUSSES

Qu’il aime cela ou
pas, Albert Lucas a
sa propre guerre
froide sur les bras
avec les Russes et
“tout le continent eu-

Il se trouve que sa
guerre froide se dé-
roule sur la glace.
Cette jeune étoile de
15 ans des “Ice Capa-
des” n’est pas seu-
lement un remar-
quable jongleur, il est
de plus le seul au
monde a pouvoir
réussir à jongler avec
des quilles tout en
patinant et en les
passant entre ses
jambes et par-dessus f
ses épaules.

“Les Russes sont passés
maîtres dans l’art de
jongler avec six objets, les

ant haut dans les airs
et reprenant après deux
cycles complets.” dit
Albert. “Les Européens,
eux, sont champions dans
l’art de jongler avec des
balles et des hauts-de-
forme.”

Et Albert raconte fiè-
rement: “Mon père dit que
je suis le meilleur au
monde en jonglant avec
trois quilles sur la glace,
en patins. I n’y a per-
sonne au monde qui peut
jongler avec des quilles
qu'on s’cnvoie entre les
jambes et par-dessus l’é-
paule tout en patinant.”

Albert est convaincu
qu'il a amélioré le style du
plus fameux jongleur acro-
atique au monde, Rus-

telli, qui, aux environs des
années , était reconnu
pour accomplir les mêmes
exploits  qu’Albert va
bussiravec les “Ice Capa

passage au Forum
du 18 au 24 novembre
prochain.

C'est à l’âge de trois
ans que son père a com-
mence & lui faire pratiquer
ce métier. Le jeune frère
d'Albert, David, six ans,
participe également au
numéro de son grand frère
et marche sur ses traces.

En 1970, à Los An-
geles, Albert remportait le
championnat mondial des
jongleurs, devenant le plus
jeune athlète à jamais
réussir un tel exploit.
Au cours de son

numéro avec les “Ice
Capades”, Albert jongle
avec à peu près n’importe
quoi, en passant par des
torches enflammées, des
balles, des cerceaux, des
chapeaux ou encore des
“Frisbees”.

“Je sais que j'en ai
encore à apprendre,”dit
Albert “mais je m’applique

pfipyt À foire, des choses

 

 

  
 

A 15 ans, le jeuneJon-
gleur Albert Lucas affirme
qu'il est le meilleurdm
gleur au monde et qu’il est
plus fort que les Russes
dans cet art où ils sont
passés m

que les autres n'ont jamais
u faire. Aux répétitions,

11 m'arrive d'échapper un
objet, mais c’est tres rare
durant mon numéro. Le

trac, je ne connais pas

Albert ‘et sa famille
vivent dans une maison
mobile lorsqu'ils voyagent
avec les “Ice Capades”.
Durant leurs vacances ils
demeurent à Las Vegas,
au Nevada et c'est au
Nevada, alors qu’il
donnait son numéro à
I’'hdtel Tropicana, qu'il fut
remarqué &, un dipisteur
des “Ice Capades” qui lui
offrit immédiatement un
contrat.
Ce qui fait la force

d'Albert, c’est son pouvoir
de concentration des yeux
et des mains, ce qui en
fait également ie champion
de la troupe au ping-pong.
“La plupart de mes adver-
saires sont des s â
au-dessus de 25 ans, de
dire Albert, souriant mali-
cieusement. Contre les
filles, je me contente de
jouer de la main gauche”.

 

   
 

nombre des vedettes de la toute nouvelle revue de
“Just for You”, on retrouve avec

Albert Lucas et plusieurs autres, la grande
& moi

Au
1975 des lee C

nde de patin artistique, la belle et sculpturale
Kareg Magnusaen.
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Les Éditions Héritage
Inc. viennent de
publier un livre sur
JAWS,le film le plus
terrifiant de l'histoire
du cinéma.

PLUS 25 CENTS

 

Une aubaine incroyable dans le domaine du livre est proposée aux lecteurs de
“LA PATRIE”. “PHOTO-JOURNAL” et “LE PETIT JOURNAL”. Avant la miss on
marché de livres populaires, qui seront vendus & $1.95 chez les libraires, LES PUBLI-
CATIONS PUBLICIS INC. vous les offrent à S1.25 chacun, plus les frais d'expédition
et d'emballage de 25 cents, soit $1.50.

=c=sessBON DE COMMANDEs==s=s==

   

: Veuillez m'envoyer …………………. livre(s) JAWS
8 [I chèque [CO mandat (de *1.50 chacun) AUTO PATROUILLE

8 :
9 REaasnvencre
8 LES PUBLICATIONS PUBLICIS INC.
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  ~~ ObtendYlePASSERORT.NEgation.
Il 25MARCHANDS EXCLUSIFS POUR,

  
VOUS SERVIR DANS VOTRE LOCALITS; +

HE CES COMMERCES SERONT CHOISIS >
PAR VOUS (voir coupon). 5:

— PASSEPORT-ÉPARGNE FERA DE NOMBREWN GAGNANTS 2/2--\/1)
À L'OCCASION UN-TIRAGE DES COUPONS REÇUS. F5 i

— PASSEPORT-EPARGNE ACCORDERADES PRIX
DANS LES SEMAINES A VENIR.
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